
Distribution : 10 000 exemplaires 

JEUDI 17 DÉCEMBRE – VOLUME 21, NUMÉRO 02 
PROCHAINE PARUTION: JEUDI 21 JANVIER 2021

www.journaldescitoyens.ca

Notaires 
GERMAIN&LARIN 

paulgermainnotaire.com 
450-504-5080

Notaires 
GERMAIN&LARIN 

Dre Isabelle Poirier

2894, boul. Curé-Labelle, Prévost
450-224-0583

tout en
douceur

POUR DES
SERVICES

3

4

La plus grande Boutique de Noël!

2820, boul. Curé-Labelle, Prévost
450-224-2000

Pour le

choix!

Un père Noël 2.0 à Prévost qui s’adresse aux enfants via Facebook et qui délègue ses lutins en chars allégoriques à tra-
vers les rues de la Ville. À Piedmont, le père Noël a délaissé son traîneau et ses rennes pour se rendre aux Glissades des 
Pays-d’en-Haut en hélicoptère; et à Sainte-Anne-des-Lacs, le père Noël est un bon marcheur, il rend visite aux enfants à 
leur maison.
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SOCIÉTÉ CULTURE

Des communautés actives  
Malgré la pandémie, les restrictions relatives à la 
restauration n'ont pas tué l'espoir. On observe de 
nombreux projets de construction. En éducation il y en a 
pour tous les âges. Les guignolées ont toutes atteint leurs 
objectifs. Le gala Zénith fait des heureux à Prévost.    

– pages 5, 7, 8, 9, 20 et 21

Un temps des Fêtes qui a débuté 
Noël, le temps des vœux et des résolutions, parfois même 
des réflexions, ainsi se sont exprimés les citoyens de nos 
communautés. Au rendez-vous : lectures pour adultes et 
expériences scientifiques pour les enfants.      

– pages 24, 25, 27, 29 et 31

POLITIQUE

Le maire Paul Germain 
espère un changement 
La surfacturation en catimini des frais reliés au train de 
banlieue et l’attitude intimidante du maire de Saint-
Jérôme Stéphane Maher ont rendu toute relation cordiale 
impossible avec le maire de Prévost Paul Germain      

– page 3 

Noël est venu 
aux enfants             - pages 25 et 29

Meilleurs Voeux des Fêtes à tous et Bonne et Heureuse Année 2021!
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Au nom  de toute l’équipe nous vous 
offrons nos meilleurs voeux pour un 

Joyeux Noël et 
une Bonne et Heureuse Année !

Clinique Multi-soins de Prévost   •  2943, boul. du Curé-Labelle à Prévost     450-224-2189

NOUVEAU 2021

L’ajout de spécialistes à la clinique 
apportera une effervescence et un renouveau !

Le laboratoire Équilibre s’agrandit 
et en janvier, un service de 
médecine familiale sera offert

NOS SERVICES 

• Physiothérapie 
et ostéopathie 

• Acupuncture 

• Psychologue 

• Laboratoire 
d'orthèses 
et prothèses 

• Apnée du 
sommeil

ESPACES À LOUER 
pour projets à venir

en

Frais reliés au train de banlieue 
En 2002, une entente a été signée à 
la MRC, voulant que les Municipa-
lités de Prévost, Saint-Colomban, 
Saint-Hyppolite et Sainte-Sophie 
partagent, avec la Ville de Saint-
Jérôme, les frais strictement liés aux 
charges d’exploitation du train de 
banlieue. Depuis, la ville de Saint-
Jérôme, qui reçoit la facture, est 
compensée par un transfert de la 
MRC. 

Nouvellement élu, en novembre 
2017, M. Germain votait, comme 
les autres maires, en faveur du bud-
get pour 2018 à la MRC. Ce budget 
imposait une forte hausse des frais 
afférents au train de banlieue qui 
avait, à l’époque, été expliquée par 
un changement de structure : 
l’Autorité régionale de Transport 

Métropolitain (ARTM) avait rem-
placé l’Autorité métropolitaine de 
transport (AMT) et englobait dés-
ormais les services de transport sur 
la Rive-Nord comme sur la Rive-
Sud. 

Au moment d’adopter le budget 
pour 2019, une deuxième hausse 
importante des frais a fait sursauter 
le maire et son homologue de Saint-
Colomban, qui ont demandé à voir 
la facture. Après plus de six mois de 
résistance, incluant des menaces et 
de l’intimidation, Maher a remis la 
facture à la MRC. 

Ainsi, à la MRC, on a pu constater 
que l’entente n’était pas respectée.  
Depuis 2018, Saint-Jérôme refilait, 
en plus des frais reliés au train de 
banlieue, les sommes relatives à la 
quote-part de l’ARTM et du métro. 

Une surfacturation évaluée par 
M. Germain à 250 000 $ jusqu’à 
maintenant, et ce, pour la Ville de 
Prévost seulement.  

À la MRC, l’idée de mandater une 
firme pour négocier une sortie de 
crise a été bloquée en vertu du droit 
de veto de Saint-Jérôme. C’est ainsi 
que les Municipalités ont dû, 
d’elles-mêmes, s’occuper du 
mandat. Une demande de 
conciliation devrait être 
envoyée sous peu à la 
Commission municipale du 
Québec. 

Achat de l’Hôtel de région 
Il s’agit là d’un autre sujet de 
discorde depuis 2017. Ayant 
racheté de la MRC le bâti-
ment Hôtel de région pour 
une somme de 5,6 millions 
de dollars, la ville de Saint-
Jérôme s’était également 
engagée à céder un terrain 
d’une valeur de 500 000 $ à 
la MRC, qui planifiait y 
construire un nouvel édifice 
pour ses bureaux.  

Toutefois, avant la cession 
du terrain, la Maison 
Prévost a été mise en vente. 
Il fut jugé par la MRC qu’il 
était préférable d’acheter ce 

bâtiment patrimonial plutôt que d’y 
laisser une entreprise privée s’y ins-
taller. N’ayant plus besoin du ter-
rain, on souhaite que la Ville de 
Saint-Jérôme paie les 500 000 $, 
mais Maher s’y est toujours opposé.  

Saint-Jérôme a offert 380 000 $ en 
argent, ainsi qu’un crédit pour la 
part des Villes satellites dans le pro-

gramme pour l’itinérance. En 
échange, la MRC aurait dû donner 
un droit de préférence sur un rachat 
à rabais de la Maison Prévost par la 
Ville – Rachat dont allaient être 
déduits les 380 000 $ originalement 
concédés. Pour M. Germain, cette 
offre est déraisonnable. 

Une politique 
de la méfiance 
Selon M. Germain, une telle 
histoire n’avait pas à surve-
nir. Si, au moment où 
l’ARTM a pris le relais, la 
Ville de Saint-Jérôme avait 
été honnête et avait 
demandé une renégociation 
de l’entente vu la hausse des 
tarifs, il est certain que l’on 
aurait trouvé un terrain 
d’entente. La surfacturation 
en catimini et l’attitude inti-
midante de Maher ont 
rendu toute relation cordiale 
impossible. Maher n’a tou-
jours pas démissionné de 
son poste. Il a toutefois 
annoncé qu’il ne siègerait 
pas au prochain conseil. 
M. Germain espère un 
changement en vue de 
reprendre les discussions à la 
MRC.

Affaire Maher 

Paul Germain fait le point sur leurs mésententes
Émilie Corbeil 

Le 30 novembre dernier, le verdict a été prononcé : 
Stéphane Maher, maire de Saint-Jérôme, est déclaré coupa-
ble de manœuvres électorales frauduleuses pour avoir, à la 
veille des élections de 2017, offert des emplois à Mario 
Fauteux et André Marion en échange du retrait de leurs 
candidatures au Conseil. Paul Germain, maire de Prévost, 
a, dans la foulée du verdict, demandé la démission de 
Maher, précisant que depuis le début, il est gêné de siéger 
avec celui qui aurait contribué à créer un climat toxique à 
la MRC. En entretien avec le Journal, M. Germain a expli-
qué plus en détail les mésententes qui ont toujours cours 
avec la Ville de Saint-Jérôme.

À Saint-Jérôme, la Maison Prévost et l’Hôtel de région
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«Ce qui, probablement, fausse tout dans la vie c’est qu’on est convaincu qu’on dit la vérité parce qu’on dit ce qu’on pense »  Sacha Guitry
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Mandat d’inaptitude 
non notarié : attention !  

Il existe sur le marché plusieurs for-
mulaires de mandat d’inaptitude. Les 
plus anciens sont verts et n’ont 
qu’une page; les plus récents, plus 
particulièrement le formulaire du cu-
rateur public, ont maintenant plu-
sieurs pages et sont assez complets. 
Cependant, ils comportent tous plu-
sieurs lacunes qui peuvent les rendre 
inopérants.   

Je m’explique.  
Le mandat d’inaptitude qui n’est pas 
notarié doit être signé devant deux 
témoins. Les témoins doivent être in-
dépendants, c’est à dire, par exemple, 
ils ne peuvent être les mandataires 
nommés ou les mandataires rempla-
çants, ni leur conjoint respectif. Selon 
une jurisprudence récente, les mem-
bres de la famille du mandant, c’est 
à-dire celui qui fait le mandat, ne 
peuvent servir de témoins. Dans tous 
ces cas, le mandat sera nul.   

Mais là n’est pas le principal écueil 
au mandat devant témoins. Au mo-
ment de l’inaptitude, le mandat doit 
être homologué, autrement dit, il 
faut prouver devant le tribunal ce qui 
suit:   
— que la personne est inapte, le plus 

souvent par un avis écrit du méde-
cin traitant et par une évaluation 
psychosociale;  

— que la personne inapte avait la ca-
pacité de signer le mandat et l’a 
bien signé. Pour ce faire, il faut re-
trouver l’un des témoins, et cela 
représente la principale difficulté 
que nous éprouvons lors des 
homologations de mandats non 
notariés : les témoins sont introu-
vables, morts, inaptes ou la famille 
ne se rappelle tout simplement pas 
de qui il s’agit. Enfin, faits plus 
rares, les témoins ne veulent pas 
collaborer.   
Certains concepteurs de formu-

laires de mandat d’inaptitude ont 
pensé contourner cette difficulté en 
prévoyant un endroit pour assermen-
ter l’un des témoins dès la signature 
du mandat. Le problème, c’est que les 
règles du Code de procédure civile 
sont claires : la preuve, le témoi-
gnage, donc l’assermentation du té-
moin, doit se faire pendant l’instance, 
au moment de l’homologation du 
mandat d’inaptitude. Donc, si le té-
moin est introuvable au moment de 
l’homologation, votre mandat n’a au-
cune valeur. Imaginez les consé-
quences : Curatelle publique, conseil 
de famille, etc.   

Une autre déficience du mandat 
devant témoins c’est qu’il peut être 
perdu, détruit ou tout simplement 
oublié.   

Il existe plusieurs autres lacunes à 
ce type de mandat, mais l’espace de 
cette chronique ne met permet pas 
de toutes les exposer. Je veux juste 
vous rappeler que le mandat notarié 
ne comporte pas ces lacunes. Que lors 
de sa rédaction vous bénéficierez des 
conseils d’un expert, que le mandat 
notarié sera conservé dans une voûte 
à l’épreuve du feu et qu’il sera inscrit 
au Registre des mandats de la Cham-
bre des notaires du Québec. 

Not’ Journal – Jean-Guy Joubert 

maisonentraideprevost@videotron.ca

Tél.: 450-224-2507788, rue Shaw, Prévost

Suivez-nous sur Facebook et 
devenez amis avec nous www.maisonentraideprevost.org

Heures d’ouverture 
Comptoir familial et friperie : • Lundi : de 13 h 
à 15 h 45 • Mardi au vendredi : de 9 h à 11 h 45 
et de 13 h à 15 h 45  • Samedi : Fermé 

Heures de dépôt pour meubles et accessoires 
(entrepôt) - Du lundi au samedi : de 9 h à 16 h 
Dimanche - AUCUN DÉPOT. Dépôt de vête-
ments - En tout temps, dans les deux contenants 
bleus extérieurs à l'arrière du bâtiment.

L’hiver s’installe tranquillement, pavant la voie à un Noël 
blanc. Cette semaine marque aussi le virage au code rouge, 
pour la MRC des Pays-d’en-Haut et la MRC des Laurentides, 
entrainant, de ce fait, une gradation des interdictions d’activi-
tés dans la sphère publique. Les Fêtes seront donc célébrées 
cette année, simplement, avec les membres de la bulle familiale 
immédiate. 

Côté pandémie de la COVID-19, 
les bonnes nouvelles sont cependant 
au rendez-vous, avec les certifica-
tions récentes et anticipées de vac-
cins et le début de la vaccination. Il 
faut cependant s’armer de patience 
pour une vaccination complète de la 
population, celle-ci s’échelonnant 
sur plusieurs mois. Il ne faudrait 
toutefois pas crier victoire trop tôt, 
ne connaissant pas encore la durée 
ni la portée de la protection vacci-
nale. De plus, en dépit de ces der-
niers développements positifs et de 
notre moral durement atteint par 
cette pandémie, il ne faudrait sur-
tout pas relâcher notre vigilance et la 
stricte adhérence aux règles sani-
taires et de distanciations physiques 
pour nous protéger, ainsi que nos 
proches, de ce terrible virus, car il 
circule plus que jamais au sein de 
nos communautés. Gardons à l’es-
prit que l’histoire de la grande épi-
démie de la grippe espagnole nous a 
démontré que la deuxième vague a 
fait plus de victimes que la vague 
initiale. Espérons que nous aurons 
appris de l’histoire et saurons éviter 
un relâchement des mesures de 
façon trop hâtive. 

Dans notre édition de décembre : 
Le Journal des Citoyens fête ses 
vingt ans ! 
Pour terminer cette année 2020, un 
merci tout spécial à nos fidèles 
annonceurs, qui avez supporté le 
Journal tout au long de ces années et 
encourageons plus que jamais le com-
merce local ! Dans notre série rétros-
pective sur notre vingtième anniver-
saire, vous trouverez en page 35 
quelques articles marquants. 

Espace Entrepreneur  
Notre Espace Entrepreneur fait 
relâche ce mois-ci, il reprendra en 
janvier 2021. Cependant, comme 
nos entrepreneurs ne s’endorment 
jamais sur leur laurier, mentionnons 
que le 4 décembre dernier, la 
Chambre de commerce et d’indus-
trie de Saint-Jérôme métropolitain 
dévoilait, dans le cadre de son Gala 
Zénith en ligne, les gagnants du prix 
Jérôme LeGrand, honorant mes-
sieurs Benoit-Vincent et Dominic 
Piché, à la fois pour leur succès en 
affaires et leur engagement social et 
communautaire. Plus de détails en 

page 20. Bravo à ces deux entrepre-
neurs de Prévost! 

Espace social 
En page 5, un portrait de la restaura-
tion en temps de COVID. En page 7, 
une ruée vers le développement dans 
la ville de Piedmont. En page 8, nous 
explorons la persévérance scolaire en 
ces temps incertains. Retour, en page 
9, sur les guignolées de Piedmont, 
Prévost et de Sainte-Anne-Des-Lacs. 
En page 21, l’opportunité des gens du 
troisième âge de parfaire leurs 
connaissances avec le support de 
l’Université de Sherbrooke. Et le 
TACL prend un virage technologique 
au profit de la clientèle du Transport 
collectif en lançant l’application 
Zenbus. En page 29, un article sur la 
neuvième édition du Salon du livre 
des Premières Nations. En ces temps 
moroses, où l’esprit n’est pas vraiment 
à la fête, plusieurs initiatives visant à 
souligner cette période de festivités de 
Noël et de fin d’année ont déjà 
débuté; un bref retour en pages 24, 
25, 27 et 29. En page 31, réflexion sur 
le sens véritable de Noël.  

Politique 
L’Affaire Maher marque l’actualité 
politique depuis quelques jours. Un 
commentaire du Maire Paul 
Germain, en page 3. 

Outre le dossier sur la surfactura-
tion de la part de la ville de Saint-
Jérôme aux autres villes de la MRC 
Rivière-du-Nord en regard du train 
de banlieue, faudrait-il aussi ques-
tionner le dossier sur l’entente en 
regard de l’aréna entre la Ville de 
Saint-Jérôme et la Ville de Prévost 
pour s’assurer que le dossier n’ait pas 
emprunté la même trajectoire ?  

Suivez les chroniques du maire de 
Prévost, en page 10, de la mairesse 
de Sainte-Anne-des-Lacs, en page 
22.  

Vous désirez nous soumettre vos 
articles ou vous impliquer dans 
votre Journal comme chroniqueur 
ou illustrateur ? N’hésitez pas à me 
contacter. 

Bonne lecture, prudence, port du 
masque et respect des règles sani-
taires, pour espérer passer de belles 
Fêtes en famille!

Retour sur la 
guignolée 

En cette année pleine de remous, 
notre guignolée réinventée fut un 
franc succès bien au-delà de nos 
attentes. À ce jour nous avons 
recueilli : 
- 4 800 $ en bons d'achat chez 

IGA Extra Famille Piché.  
Merci à la famille Piché et au 
Club Optimiste de Prévost; 

- 8 450 $ en argent et chèques; 
- plus de 15 000 $ en denrées non 

périssables; 
- cadeaux qui nous ont été offerts 

pour agrémenter les paniers de 
Noël. 

55 paniers seront remis à des 
familles de Prévost en plus de 
4 775 $ en bons d'achats incluant 
les résidents de l'Office municipal 
d’habitation de Prévost. 

Merci à nos partenaires :  
Résidence le toit bleu, CIME-
FM, le Club Optimiste de 
Prévost, IGA Famille Piché, Jean 

Coutu, la Ville de Prévost et 
surtout nos bénévoles et tous les 
Prévostois pour leur grande 
générosité. 

Horaire des fêtes 

La Maison sera fermé du 
vendredi, 18 décembre, 15 h 45 
jusqu'au dimanche 3 janvier 
inclus. Reprise des services le 
lundi, 4 janvier, 13 h. (condi-
tionnel aux mesures sanitaires 
imposées par nos gouvernements) 

Ce n'est qu'un au 
revoir ! 

Ceci est ma dernière chronique 
dans votre Journal des citoyens.  
En effet, en ce 17 décembre, je 
tourne une page importante de 
ma deuxième carrière pour 
prendre une retraite bien méritée.  
Ces douze années ont écrit un 
passage important dans ma vie et 
je remercie tous les Prévostois 
pour leur confiance, leur 
complicité et leur amitié. 

Heureuses Fêtes à tous !

Je désire devenir membre du Journal des 
citoyens 

Voici ma contribution de 5$ 
(Les chèques doivent être faits à l’attention des Éditions 

Prévostoises) 

Nom: ___________________________________________

Adresse :__________________________________________

________________________________________________

Devenir membre est tout à fait simple. Vous devez avoir plus de 18 ans, souscrire aux 
objectifs du Journal et payer une modique cotisation de 5$ annuellement.  Vous pou-
vez devenir membre via Paypal a www.journaldescitoyens.ca, ou en remplissant le 
coupon que vous ferez parvenir au Journal des citoyens accompagné de votre paie-
ment de 5 $ à l’ordre des Éditions prévostoises à C.P. 603, Prévost, J0R 1T0.

www.journaldescitoyens.ca

Devenez membre du votre Journal 



Ouvert, fermé 
À la Microbrasserie, le déficit est important. 
Avec des coûts d’opération de quelque 
30 000 $ par mois et aucun client en salle à 
manger, les temps sont durs. On a dû user de 
toutes les ruses pour garder la tête hors de 
l’eau. La dernière : les pizzas congelées, ven-
dues dans les commerces du coin. 

N’en demeure pas moins que c’est grâce au 
Saint-Sau que la Micro brasserie fonctionne. 
Au Pub, la fréquentation a augmenté de 80 %, 
malgré une capacité d’accueil réduite à 50 %. 
Monsieur Néron a bien remarqué, depuis les 
mesures imposées au 1er octobre, que la clien-
tèle du Saint-Sau a changé. Surtout les vendre-
dis et samedis, on voit bien que les clients 
viennent de l’extérieur. Lui-même en faveur 
des barrages afin de réduire les abus, il sou-
tient toutefois que les personnes qui ont une 
résidence secondaire dans la région devraient 
pouvoir continuer à fréquenter les restaurants. 

La restauration sécuritaire 
La journée même de l’entrevue, on apprenait, 
dans les médias nationaux, que la Santé 
publique n’avait jamais recommandé la ferme-
ture des établissements de restauration. C’était 
plutôt une décision politique. Fâché, mon-
sieur Néron admet toutefois que le gouver-
nement se trouve dans une position qu’il n’en-
vie pas le moins du monde. 

Il soutient bien que la restauration est une 
activité sécuritaire, autant pour les clients que 
pour les employés. Il a lui-même investi une 
vingtaine de milliers de dollars pour se confor-
mer aux impératifs de sécurité. 

Aide financière 
Récemment en entrevue avec le Journal, 
Mme Diane Lebouthillier, ministre du Revenu 
national, a expliqué, à l’annonce de la 
Subvention d’urgence du Canada pour le 
loyer (SUCL), que les mesures mises de 
l’avant par le gouvernement canadien ne sau-

raient être parfaites, mais qu’un travail de 
fond est fait dans le sens de leur amélioration 
continue. 

Pour Hugues Néron, il est évident que les 
deux paliers de gouvernements ont fait au 
mieux. Il a mentionné au Journal être forte-
ment en désaccord avec les partis d’opposition 
qui critiquent les mesures d’aide mises de 
l’avant, soulignant que ceux-ci n’auraient 
assurément pas su faire mieux. 

Évidemment, les mesures d’aide sont assor-
ties de conditions qui sont souvent difficiles à 
remplir. Si le plancher n’est pas atteint au 
niveau des pertes, l’aide n’est pas accordée. Et 
elles engendrent leur lot de travail quand vient 
le temps des formulaires. Heureusement, la 
conjointe de M. Néron est comptable et met 
la main à la pâte. Ce dernier a toutefois signi-
fié que tous les restaurateurs n’ont pas sa 
chance. Certains devront certainement assu-
mer des frais importants afin de bénéficier des 
services professionnels nécessaires aux 
demandes d’aide financière. 

Pour Mme Lebouthillier, il ne fait également 
pas de doute que plusieurs PME peuvent 
trouver difficile de recenser les aides qui sont 
mises à leur disposition et de formuler leurs 
demandes. À ce sujet, elle invite tous les entre-
preneurs qui éprouvent des difficultés liées à la 
COVID à contacter leurs agences de dévelop-
pement économique. Là, ils sauront trouver 
l’information nécessaire par rapport aux pro-
grammes disponibles. Par ailleurs, son minis-
tère est en communication constante avec les 
divers organismes chargés du développement 
économique, qui jouent un important rôle-
conseil dans l’adaptation des programmes aux 
besoins qui se manifestent sur le terrain. 

Bientôt en zone rouge 
Au moment de l’entrevue, l’annonce à savoir 
que les Pays-d’en-Haut allaient se retrouver en 
zone rouge le 11 décembre n’avait pas encore 
été faite. Monsieur Néron voyant toutefois la 

Restauration en temps de Covid 

Un pont a séparé deux zones
Émilie Corbeil 

À Prévost, la Microbrasserie Shawbridge est fermée par ordre gouverne-
mental depuis le 1er octobre dernier. Le Saint-Sau Pub, quant à lui, était 
demeuré ouvert, alors qu'il était situé en zone orange, mais la situation 
vient de changer, les Laurentides passant au rouge lundi dernier. Hugues 
Néron, propriétaire des deux établissements, est aux premières loges 
pour constater la dynamique particulière dans laquelle la région est plon-
gée. Ce sont deux mondes, peints en rouge et orange, séparés par un 
pont, à peine, qu’il décrit au Journal.

Profitez de conseils,
à proximité de chez vous.

Centre de services Prévost
2637, boul. Curé-Labelle
Prévost

450 436-5335

chose venir, il a précisé au Journal que ce serait 
pour lui une catastrophe. Son entreprise, jeune, 
n’a pas encore accumulé les liquidités néces-
saires à un tel test de résilience. Dans le milieu, 
certains estiment qu’un restaurateur sur trois ne 

passera pas au travers de cette crise. Au-delà des 
fermetures, il entrevoit les drames personnels et 
familiaux que peuvent causer la perte d’autant 
de travail et d’investissement.
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Nous en sommes déjà à la dernière 
séance de 2020. En ce qui me 
concerne, je commence la 16e année 
de rédaction de cette chronique : 
merci de cette attention que vous 
portez à notre Journal.  

Nous avons pu constater une fois 
de plus que le progrès a un prix. À 
toutes nouvelles constructions, 
ajouts, ou modifications, nous 
serons assujettis à une nouvelle 
« contribution » de 1,74 %. À titre 
d’exemple, une résidence de 
300 000 $ se verra greffer une fac-
ture de 5 243 $.  

Si le cœur vous le dit, des postes 
sont ouverts aux citoyens pour sié-
ger sur plusieurs comités de la Ville : 
Comité consultatif en environne-
ment, Habitations du Vieux-
Shawbridge, Comité consultatif 
d’urbanisme et d’autres. Vous devez 
envoyer votre lettre de présentation 
à ctrudel@ville.prevost.qc.ca. Pour le 
moment et pour cause de pandé-
mie, les réunions se feront par 
Zoom. 

Le conseiller Joey Leckman est 
revenu sur la question de la cueil-
lette des ordures ménagères qui pas-
seront aux trois semaines en 2021. Il 
a mentionné que des ateliers seront 
mis sur pied pour faciliter la com-
préhension de ce nouveau méca-
nisme. « Avec un moindre effort, on 
pourra réduire de 15 à 20 % les 

matières qui ne se retrouveront plus 
au site d’enfouissement », a-t-il 
mentionné Le conseiller nous a 
aussi apporté une statistique fort 
intéressante : notre Ville avait une 
moyenne de consommation d’eau 
potable pour les utilisateurs du 
réseau publics de 274 litres/per-
sonne. Après la réparation de 19 
fuites majeures qui ont été locali-
sées, ce chiffre est passé à 170 litres, 
soit une économie de 104 litres. La 
maire félicita le département de 
l’hygiène du milieu pour cette belle 
réussite.  

Le conseiller Pier-Luc Laurin était 
très heureux de la réponse des 
citoyens de Prévost pour la guigno-
lée 2020 au profit de la Maison 
d’entraide de Prévost. Tout près de 
30 000 $ ont été recueillis en argent 
et en denrée non périssable pour les 
plus démunis. Il a tenu à accorder 
une mention particulière pour le 
Marché IGA Piché, la pharmacie 
Jean-Coutu, le Club Optimiste « Et 
tous ceux que nous avons pu 
oublier; merci à vous! » a-t-il ajouté.  

Quelques contrats octroyés 
• Le contrat d’assurances générales 

pour notre Ville a été accordé à la 
Mutuelle d’assurances des 
Municipalités pour la somme de 
143 723 $. 

• Le nettoyage des égouts et des 
puisards a été accordé à la firme 
Beauregard pour 66 179 $. 

• Des jeux d’eau seront installés au 
parc des Clos pour la somme de 
213 807 $ 

• La firme SIG Kalitec s’est vue 
accorder un mandat pour sou-
mettre des pistes de solutions 
pour le pont Shaw en vue de pré-
server l’intégrité des deux gabarits 
qui sont régulièrement renversés 
par des poids lourds. A été voté 
un montant de 20 235 $ pour ce 
dossier. 

• La compagnie Équipement CMP 
Maillé inc. équipera nos pom-
piers de nouveaux casques; 
12 509 $ sera nécessaire à cette 
fin. 

Questions du public 
Monsieur Tony Rioux s’informe 

de l’avancement du dossier de l’an-
cien golf de Shawbridge. Monsieur 
le maire répond que rien n’a bougé. 

Monsieur Éric Cadotte s’interroge 
sur le coup des infrastructures, soit 
les trottoirs, l’eau potable, l’asphal-
tage qui sont reliés au niveau du 
nouveau marché Métro dans le 
Vieux Shawbridge. Le maire 
explique que c’est un investissement 
qui s’élève à 1,5 M $ et que le pro-
moteur en épongera 80 %, soit 
1,2 M $. 

Concernant la réfection du skate-
park qui avait été soulevé par un 
citoyen le mois dernier, le maire 
répond que c’est « Non », mais qu’il 
y aura peut-être une possibilité dans 
le second plan triennal, soit 2024, 
2025, 2026. 

Monsieur Mathieu Quesnel de la 
rue Principale se questionne sur les 
avancements du dossier du Pôle du 
savoir. Le maire répond que pour le 
moment on parle d’un comité pré-
consultatif et que l’information ne 
doit pas être révélée avant le temps. 
Il invite ce citoyen à se présenter lors 
de la constitution dudit comité 
consultatif à déposer sa candidature. 

Madame Marie-Ève Fafard 
demande au maire si un jour un 
centre sportif verra le jour à Prévost. 
Le maire lui répond qu’en ce qui a 
trait à l’aréna, c’est non; les coûts 
d’électricité sont prohibitifs, on 
parle de 30 000 à 35 000 $ par mois. 
Et pour le gymnase, qu’il pourrait 
peut-être voir le jour si le Pôle du 
savoir se réalise.
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Soirée de conseil municipal du 14 décembre 2020

450.224.5738 Vicky   Lefebvre, prop.

Coiffure      Esthétique      Pédicure      Manucure

Pose d’ongles       Extensions capillaires

Bienvenue aux
nouveaux résident

s !

2645, Curé Labelle, suite 103, Prévost

E

L’autonomie à son meilleur
Venez nous rendre visite, pour un rendez-vous: 450-224-4315

Sabet Awad
propriétaire

872, De la Station, Prévost, Qc J0R 1T0 Télec.: (450) 224-7515

Résidence
pour personnes retraitées

Mal de dos
Mal de cou
Maux de tête
Douleurs dans les bras,
engourdissements
Maux d’oreille
à répétition
Sciatique
Douleurs dans
une jambe

LISE PINARD – TÉL. : 450-335-1678 
lisepinard@journaldescitoyens.ca

Annoncez dans  

le Journal 

des citoyens ! 

10 900 

exemplaires, 

23 000 lecteurs

Arrêtez d’y penser !

  1023, rue Principale, Prévost  J0R 1T0

Le mandat consiste à stimuler 
la croissance des communautés de 
lecteurs du Journal et à établir un 
dialogue entre nos lecteurs et le 
Journal . Le gestionnaire de com-
munauté aura la responsabilité de 
mettre en œuvre la stratégie de 
contenu, d’animer la communauté 
en vue de créer une expérience 
intéressante avec les lecteurs du 

Journal, de stimuler la portée des 
messages et l’engagement. 

Si vous êtes intéressés, la des-
cription des tâches, exigences, for-
mation et expérience est accessi-
ble sur notre site Internet. 

Vous pouvez également joindre 
Jean-Guy Joubert pour toute 
demande d’informations : joubert. 
jeanguy@edprev.com

Le Journal est à la recherche d’un: 
Gestionnaire de communauté – Médias sociaux

Poursuivant sa stratégie de développement et de croissance 
numérique, le Journal des citoyens est à la recherche d’une 

personne pour joindre son équipe dynamique à titre de 
Gestionnaire de communauté – Médias sociaux
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Ma passion ! 
VOTRE SATISFACTION! 

Danielle Dumont 
Courtier Immobilier, résidentiel & commercial 
Groupe Sutton SYNERGIE - Agence immobilière  

ddumont@sutton.com 
514-777-3989  

UNE RENCONTRE vaut mille mots!

J’HABITE VOTRE QUARTIER

Le service de 
l’urbanisme débordé 
En octobre, les résidents de 
Piedmont recevaient un avis de la 
Municipalité mentionnant que les 
délais pour les demandes au service 
de l’urbanisme étaient plus longs 
qu’à l’habitude, en raison de leur 
nombre important. Mme Nathalie 
Rochon, mairesse, a spécifié au 
Journal que l’augmentation impor-
tante des transactions immobilières 
avait pour effet d’engendrer beau-
coup de demandes au service de 
l’urbanisme.  

Frédéric Pilon, courtier immobi-
lier, corrobore l’information : « Dans 
les Laurentides, les ventes ont aug-
menté de 69 % par rapport à l’année 
dernière. Depuis le 1er septembre, à 
Piedmont seulement, il y a eu un 
total de 63 transactions immobi-
lières. » Du jamais vu, et selon lui, il 
faudra éventuellement s’attendre à 
une stabilisation, mais pas à une 
baisse marquée de la demande. 
L’engouement pour Piedmont serait 
là pour durer. 

Pour l’heure, ça ne dérougit pas. 
Les visites, très nombreuses, sont 
organisées en plages horaires et les 
offres multiples sont devenues la 
règle plutôt que l’exception. Bien 
des propriétés sont vendues à un 
prix plus élevé que le prix demandé. 
Il n’y a, au moment de la rédaction 
de cet article, que 42 propriétés en 
vente à Piedmont.  

S’il faut compter sur les nouvelles 
constructions pour combler les 
besoins résidentiels grandissants, il 
est nécessaire d’en questionner la 
planification.  

Modèles de développement 
À Piedmont, plusieurs projets de 
construction sont actuellement en 
cours et d’autres sont annoncés. 
Pour la plupart, ils sont le fait de 
promoteurs immobiliers. On assiste 
par ailleurs à une homogénéisation 
des modèles de développement; il 
semble que les projets intégrés très 
denses proposant de petits loge-
ments d’une ou deux chambres de 

style condo et les vastes projets de 
maisons unifamiliales luxueuses 
aient pris le pas sur les constructions 
de résidences familiales plus 
conventionnelles. 

Ces deux modèles de développe-
ment, selon Mikaël Saint-Pierre, 
urbaniste, sont assurément préconi-
sés en fonction de la richesse fon-
cière qu’ils apportent. Il n’est par ail-
leurs pas étonné de voir la manière 
dont la municipalité se développe; 
elle prend les airs d’une quatrième 
ou d’une cinquième couronne ordi-
naire, dans un contexte de dépen-
dance économique totale des muni-
cipalités face aux taxes foncières. 

Les projets intégrés 
Plusieurs projets intégrés ont vu et 
verront le jour sur le territoire. 
Principalement composés d’édifices 
à étages comprenant des logements 
de style condos, ces projets sont 
populaires auprès d’une clientèle 
plus âgée ou de villégiateurs. Pour 
certains résidents, ils représentent 
une menace au caractère champêtre 
de la municipalité. On craint une 
« lavalisation » de Piedmont. Le 
déboisement nécessaire à la 
construction des projets intégrés, 
souvent situés aux abords des grands 
axes routiers, cause parfois une aug-
mentation notable du bruit pour le 
voisinage, sans compter le trafic 
supplémentaire.  

Les projets de prestige 
Plusieurs projets de construction 
concernent également des rési-
dences unifamiliales. Ces projets 
ont toutefois ceci de particulier 
qu’ils proposent des résidences très 
luxueuses. Dans le quartier 
Panorama, la résidence la moins dis-
pendieuse est évaluée à 611 000 $. 
Les prix oscillent globalement entre 
800 000 $ et 1 000 000 $. Pour y 
acheter un terrain de 45 000 à 
65 000 pieds carrés, on doit comp-
ter environ 180 000 $, excluant les 
installations septiques et le puits.  

Le Havre des falaises, dont la 
construction a débuté cet automne, 
proposera 111 maisons de prestige, 

dont le prix de départ est établi à 
949 900 $ plus taxes. À l’image de 
plusieurs autres projets déjà en 
branle à Piedmont, le Havre des 
falaises n’est pas à la portée de tous. 
Selon Emmanuel Iannacci, courtier 
hypothécaire, une famille devra rai-
sonnablement avoir un revenu 
annuel minimal de plus de 
250 000 $ pour acheter une pro-
priété sise dans le Havre.  

Selon les données obtenues de 
Statistique Canada, rares sont les 
foyers aussi bien nantis. En 2015, le 
revenu médian des ménages de deux 
personnes ou plus totalisait 77 056 $ 
dans la MRC des Pays-d’en-Haut. 
Sur quelque 20 695 ménages, seule-
ment 990 y déclaraient des revenus 
de 200 000 $ et plus.  

Pour Mikaël Saint-Pierre, les cons-
tructions de prestige comme celles 
du Havre des falaises ne remplissent 
pas les conditions nécessaires au 
développement durable. Elles ne 
s’inscrivent pas dans la logique de 
l’utilisation responsable des res-
sources, ni d’ailleurs ne remplissent 
le critère de l’acceptabilité sociale.  

Vers l’exode 
des ménages à revenus moyens ? 
À Piedmont, une jeune famille au 
revenu moyen aura bien du mal à se 
loger. Les logements locatifs sont 

quasi inexistants et le prix des mai-
sons de plus en plus élevé. Selon 
Frédéric Pilon, il faut désormais 
compter environ 400 000 $ pour 
trouver une unifamiliale de trois 
chambres en bon état à Piedmont 
et il faudra se déplacer aussi loin 
que Saint-Adolphe-d’Howard pour 
trouver des propriétés moins dis-
pendieuses.  

Pour madame Rochon et mon-
sieur Pilon, il ne fait pas de doute 
que la forte hausse de la demande 
immobilière à Piedmont réfère à 
une affluence importante de profes-
sionnels en provenance de la CMM 
(Communauté métropolitaine de 
Montréal) qui ont vu les nouvelles 
possibilités offertes par le télétravail.  

Pour Louis Gaudreau, chercheur 
et professeur titulaire à l’école de 
travail social de l’UQAM, il est dif-
ficile de prévoir les conséquences 
qu’aura cet engouement sur le tissu 
urbain que nous connaissons. Les 
études connues à ce jour réfèrent 
principalement au marché montréa-
lais.  

Il cite toutefois le quartier Mont-
Royal en exemple : on y voit, depuis 
quelques années, des ménages très 
aisés y remplacer les familles 
moyennes qui l’occupaient. La 
trame urbaine, les commerces et les 
organes de diffusion culturelle 

changent au fil de cet exode forcé 
par une hausse marquée des prix des 
propriétés. 

Développer autrement 
Pour Louis Gaudreau et Mikaël 
Saint-Pierre, il ne fait pas de doute 
que les Municipalités ont en mains 
plusieurs outils règlementaires 
nécessaires à la planification d’un 
développement urbain. À Montréal, 
par exemple, le Règlement pour une 
métropole mixte impose des quotas 
de logements familiaux, abordables 
et sociaux.  

Plusieurs Municipalités aux prises 
avec un développement soudain ont 
aussi utilisé le règlement de contrôle 
intérimaire, bloquant le dépôt de 
projets pour un moment, afin de se 
donner le temps de réviser leurs 
plans d’urbanisme. 

Mme Rochon, en entrevue avec le 
Journal, a spécifié que pour l’heure, 
il est très difficile de prendre le recul 
nécessaire pour penser le développe-
ment, l’urbanisme étant déjà sub-
mergé par les demandes courantes 
et la directrice du service ayant 
récemment annoncé son départ. 
Toutefois, un poste permanent sup-
plémentaire d’inspecteur en urba-
nisme sera ouvert et on planifie rete-
nir les services d’une firme spéciali-
sée prochainement afin de soutenir 
la réflexion. 

Boom immobilier à Piedmont 

Penser le développement urbain
Émilie Corbeil 

Cette année, la Municipalité de Piedmont vit un boom 
immobilier sans précédent. En octobre dernier, le montant 
annuel planifié au budget pour les taxes de mutation avait 
déjà doublé, et le rythme des nouvelles transactions ne 
montrait aucun essoufflement. Ceci, sans compter les 
nombreux projets de construction en cours ou à venir. 
Débordé, le service de l’urbanisme peine à répondre aux 
demandes courantes au moment même où une importante 
réflexion de fond concernant le développement urbain 
devrait avoir lieu. 

Le Havre des falaises, dont la construction a débuté cet automne, proposera 111 maisons de prestige, dont le prix de départ est établi à 
949 900 $



Aider les jeunes dont la réussite 
scolaire est précaire, accroitre la 
diplomation et la qualification de 
ces derniers, une mission qui est 
encore plus d’actualité en ces temps 
pandémiques. 

« Cela fait un peu plus de 15 ans 
que le PREL existe dans les 
Laurentides. Il fait vraiment partie 
de l’équation de la réussite scolaire 
en complémentarité avec le monde 
de l’éducation », mentionne 
Sébastien Tardif, président du 
PREL et directeur général du nou-
veau Centre de services scolaires des 
Laurentides. 

Le PREL est composé de 45 mem-
bres. Ceux-ci proviennent de 
Centres de services scolaires anglo-
phones et francophones, de Cégeps, 
d’Universités, du Carrefour 
Jeunesse-emploi, de la Direction de 
la santé publique et de la 
Connexion Laurentides. 

Des impacts financiers positifs à 
travers les milieux  
Mme Grand-Mourcel, directrice 
générale du PREL, décrit ainsi le 
financement reçu : « Cet appui 
financier de 2 994 471 $ est réparti 
sur une période de trois ans contrai-
rement aux années passées où elles 
n’étaient qu’annuelles ». 

Sébastien Tardif, quant à lui, 
apporte un regard plus pointu sur ce 
nouvel engagement : « Il est difficile, 
au niveau de la persévérance sco-
laire, de mettre en place un projet et 
de voir les retombées dans la même 
année. Souvent, ce sont les projets à 
moyen et long terme qui sont por-
teurs. Cette entente de trois ans 
avantagera les milieux. » 

Sentant une urgence de financer 
rapidement des projets déjà déposés, 
le PREL a déjà octroyé 470 000 $ 
pour leur implantation prévue en 
2021. Par ailleurs, l’appel de projets 
ne se limitera pas, seulement, à ceux 

élaborés sur trois ans, mais aussi à 
certains conçus pour l’année en 
cours. 

La concrétisation de ce 
financement dans les milieux 
D’après la présidente générale du 
PREL, les priorités locales identi-
fiées par les milieux des 8 MRC et 
des 76 Municipalités le sont en sui-
vant le mode de répartition finan-
cière du PREL qui est basé sur qua-
tre critères bien précis : un montant 
de base par région, le nombre de 
jeunes, le taux de diplomation sans 
diplôme et finalement, l’IMSE (l’in-
dice de milieu socio-économique au 
niveau des écoles). 

« Des gens des milieux sont sur 
notre conseil d’administration et 
des membres du PREL sont sur le 
terrain. La communication est vrai-
ment bidirectionnelle et on s’auto-
influence. On est côte à côte avec le 
milieu », tient à préciser le président 
du PREL, M. Tardif. 

Des initiatives soutenant la 
lecture et la persévérance scolaire  
La lecture, un des 19 déterminants 
de la persévérance scolaire, est un 
des premiers critères retenus. Selon 
M. Tardif, un élève qui ne sait pas 
lire à sept ans sera, assurément, un 
décrocheur plus tard. L’éveil à la lec-
ture chez les 0-5 ans, particulière-
ment en milieu défavorisé, est inévi-
tablement ciblé. 

Un deuxième mandat, celui de 
maintenir les acquis chez les 10-20 
ans, a pour but de ramener le goût 
de la lecture principalement chez les 
garçons. Au final, le troisième volet 
vise le renforcement pour les parents 
faibles lecteurs. Les statistiques 
confirment qu’être un modèle lec-
teur influence l’enfant. Or donc, 
outiller le parent devient une prio-
rité. 

Les deux dirigeants sont una-
nimes : « Tenir compte de ces axes 
permet d’orienter la redistribution 
des sommes dans les milieux locaux 
et d’assurer une mise en place d’ac-
tions efficaces ». 

« À go, on lit » 
M. Tardif parle du projet « À go, on 
lit » avec fierté. Cette plateforme 
numérique vise à stimuler le plaisir 
de lire. Elle a fait l’unanimité chez 
les garçons de 10-20 ans permettant 
le maintien de leurs acquis : « Enfin 
une lecture cool ! » pour les jeunes. 

La pandémie a provoqué des adap-
tations nécessaires et parfois profita-
bles. Lancer une édition du projet « 
À go, on lit », au printemps 2020, 

n’était pas prévu au calendrier. 
Comme les jeunes se sont retrouvés, 
bien malgré eux, à la maison, il 
devenait impérieux que ces derniers 
puissent continuer à lire. « À go, on 
lit » fut donc lancé. Le projet se 
poursuivra en 2021 dans l’ensemble 
de la province. Conséquence… un 
investissement plus qu’apprécié par 
le PREL dont les retombées ne 
seront que des plus efficientes.
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Partenaires pour la réussite éducative dans les Laurentides 

La persévérance scolaire plus que jamais d’actualité

Dans le cadre des Journées de la persévérance scolaire, la thématique « Vos gestes, un + pour leur réussite » est très bien représentée par ce groupe de jeunes. Comme on dit : « un geste vaut mieux que mille mots. »

Jacinthe Laliberté 

Le 12 novembre, Les Partenaires pour la réussite éduca-
tive dans les Laurentides (PREL) annonçaient une aide 
financière de l’ordre de 2 994 471 $ reçue du gouverne-
ment provincial pour soutenir la persévérance scolaire et 
la réussite éducative dans les Laurentides.

Kevin Raphaël, humoriste et commentateur sportif ainsi que le « youtubeur » et 
animateur Pierre-Luc Cloutier lors du lancement du projet « À go, on lit » en 
2020. Les ambassadeurs de cette année sont Mariana Mazza, Kevin Raphaël, 
Pierre-Yves Roy-Desmarais et Medhi Bousaidan. 

450.335.2990 
www.den琀steprevost.com

Appelez‐nous aujourd'hui !Dre Tawni Bailey, BHSc, DDS 
Dr Guillaume Côté, DMD 
Dr André Garceau, DMD 
Den琀stes généralistes

Une équipe de 
professionnels 
attentionnés 
et à l'écoute 
de vos besoins

2990, boul. Curé‐Labelle, Prévost

Laurent Duvernay Tardif, porte-parole des Journées de la persévérance scolaire 
2020, est entouré d’un groupe d’intervenants. La Fondation Laurent-Duvernay 
Tardif s’est donnée, aussi, comme mission de promouvoir l’équilibre entre les 
sports, les arts et les études chez les jeunes.
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La clinique de denturologie de 
Sainte‐Adèle se transforme !

     Tél: 450-745-0339         www.cliniquedenturo.com

D’importantes modifications ont été 
apportées à la clinique avec l’arrivée de  

Yvan Bouret, denturologiste qui 
cumule plus de quarante années 
d’expérience et renommé pour 
son travail de précision dans la 
fabrication de prothèses dentaires. 

Un laboratoire complet, doté des 
équipements technologiques à la 
fine pointe est maintenant en 
opération. Nos nouvelles instal‐
lations permettent une exécution 
plus rapide dans la fabrication de 
votre prothèse. 

Deux denturologistes sont main‐
tenant présents en permanence à la 

clinique  (ce qui est unique à Sainte‐Adèle), 
du lundi au vendredi, qui offre également un 
service de réparation d’urgence la fin de 
semaine.  

Pour la clientèle en perte de mobilité, nous 
nous déplaçons à domicile ou en résidence 
sur un large territoire laurentien.

L’équipe de la clinique de 
denturologie Sainte‐Adèle 

Diane Lacelle, d.d. et 
Yvan Bouret, d.d. 

Au plaisir de vous servir

Soyez assuré que nous procédons selon les normes 
sanitaires les plus strictes de la profession pour 
vous garantir un rendez‐vous en toute sécurité.

Pour votre 
sourire

1405, boul. Sainte-Adèle 
Sainte-Adèle 
(voisin de l’Hôtel de ville 
de Sainte-Adèle) 

JOYEUX NOËL 

BONNE ET 
HEUREUSE 

ANNÉE !

Les conséquences de la pandémie 
sont importantes. Luc Lagacé du 
Garde-Manger des PDH (Pays-d’en-
Haut) a présenté un portrait de la 
situation : « Pour les services alimen-
taires, il y a eu une augmentation très 
importante. À la même date, l’an 
passé, on faisait 20 livraisons par 
semaine et, présentement, nous en 
sommes à tout près de 100. On des-
sert au-dessus de 400 ménages par 
semaine, une augmentation marquée 
de 40 % par rapport au printemps. » 

Sur la même lancée, il poursuit : « La 
guignolée nous permet d’aller chercher 
environ 30 % de notre budget annuel. 
Les dons en argent sont indispensa-
bles. Comme nous fermons à Noël, on 
ne donne pas de paniers alimentaires. 
À la place, les bénéficiaires reçoivent 
un bon de Noël. » D’ailleurs, il a 
confirmé que les principaux dona-
teurs du Garde-Manger des PDH 
étaient les entreprises et les épiceries 
de la région. Moisson Laurentides est 
l’un d’eux, grâce à des dons de nour-
riture faits trois fois par semaine.  

Des guignolées renouvelées 
Le concept a été revu, il n’y a pas eu 
de porte à porte. Les citoyens étaient 
conviés à venir porter leurs denrées 
dans des endroits de collecte prédé-
terminés selon la municipalité.  

La guignolée de Piedmont 
Piedmont a joint la guignolée à sa 
fête d’enfants en collaboration avec 
les Glissades des Pays d’en-Haut. 

La Municipalité a tenu deux bar-
rages : le premier sur le chemin Avila 
et des Pentes pour les skieurs et l’au-
tre au chemin de la Gare et de la 
Montagne. Les citoyens pouvaient, 
aussi, apporter leurs denrées à l’hôtel 
de Ville de Piedmont, un point de 
collecte implanté dès le 1er décembre. 

Les résidents de Piedmont qui se 
rendaient à la fête d’enfants pou-
vaient aussi faire leurs dons à la table 
d’accueil du stationnement des 
Glissades des Pays d’en-Haut avant 
de se diriger vers les glissades.   

La guignolée de Prévost 
Pier-Luc Laurin, président d’hon-
neur et porte-parole de l’événement a 
expliqué l’orientation ciblée:« La dif-
ficulté était de solliciter les gens pour 
les amener à donner sans faire de 
porte-à-porte. » Cette année, selon 
lui, la publicité vidéo avec des per-
sonnalités connues de Prévost dont le 
maire, des élus et des citoyens qui 
s’impliquent a donné de bons résul-
tats. La guignolée a eu lieu le 28 
novembre, mais le tout se poursuivra 
jusqu’à Noël. Ainsi, au 9 000 $ en 
argent et bons d’achats amassés sera, 

assurément, ajouté un autre montant 
de 2000 $.  

Acheter un sac jusqu’à Noël chez 
IGA, famille Piché; arrondir sa fac-
ture ou faire un don supplémentaire 
lors d’achats chez Jean Coutu; faire 
des dons via la plateforme Accès-
Loisirs ou directement à la Maison 
d’entraide furent des activités com-
plémentaires à la guignolée. Les 
sommes et denrées ramassées étaient 
entièrement dédiées à la Maison d’en-
traide qui agit comme distributeur 
auprès des gens dans le besoin. 

La guignolée de Saint-Anne-des-Lacs 
Tout comme les autres municipalités, 
un barrage fut érigé au coin des che-
mins des Noyers et Sainte-Anne-des-
Lacs par les pompiers qui accueil-
laient les automobilistes avec leurs 
bacs verts de récupération, signe 
d’une récolte fructueuse. Selon la 
mairesse Monique Laroche, les den-
rées devront être mises en quaran-
taine pendant 72 heures. Habituel-
lement, un tri est fait dès la fin de la 
cueillette.  

« Les montants réels donnés par les 
Annelacois seront publicisés plus 
tard. Les citoyens pouvaient donner 
en argent ou par carte débit ou cré-

dit. Comme nous avions l’appareil, il 
était possible de faire un don directe-
ment au Garde-Manger, » a expliqué 
la mairesse qui orchestrait cette gui-
gnolée avec Simon Laroche, organi-
sateur en chef depuis plus de 20 ans. 
Elle a tenu à ajouter que le Club 
Optimiste de Sainte-Anne-des-Lacs 
qui organise chaque année la guigno-
lée et le dépouillement de l’arbre de 
Noël a donné, au début de la pandé-
mie, 1 000 $ au Garde-Manger et 
1 000 $ à l’organisme Soupe et 
Compagnie. 

Chaque Municipalité s’est surpas-
sée pour que l’évènement soit une 
réussite. Ce fut une démonstration 

du savoir-faire des Clubs Optimistes, 
des différents services municipaux 
ainsi que des bénévoles. 

Moisson Laurentides 
Moisson des Laurentides, par une 
participation virtuelle appelée « pair-
à-pair », donne la possibilité aux gens 
de donner jusqu’au 31 janvier. 
Chaque dollar reçu permet de redon-
ner 20 $ en aliments à plus de 21 000 
personnes dans la région des 
Laurentides et dans la MRC Les 
Moulins dans Lanaudière. Le tiers de 
ces personnes sont des enfants.  

Plus d’informations sont disponi-
bles au www.moissonlaurentides.org.

Jacinthe Laliberté 

Plusieurs guignolées se sont déroulées, dans l’ensemble 
des municipalités de la MRC des Pays-d’en-Haut et de la 
Rivière-du-Nord.

À Sainte-Anne-des-Lacs, les pompiers s’étaient fixés 
un objectif de taille avec leurs bacs de récupération. 
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Le 28 novembre avait lieu la guignolée à Prévost. À l’avant, Paul Germain, le 
maire, le député Réal Fortin et Pier-Luc Laurin, président d’honneur de la gui-
gnolée avec deux bénévoles.
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Deux bénévoles remercient un donateur qui s’est présenté à un des 
barrages dressés sur le territoire de Piedmont.
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Les Guignolées  

Parce que manger 
est essentiel ! 
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Avant d’aborder la question de l’équité 
salariale, je veux mentionner qu’à l’ar-
rivée du conseil à la Ville de Prévost, 

nous avons tous remarqué une incongruité. 
Tout le personnel-cadre supérieur était mas-
culin. Depuis, nous avons corrigé cet état de 
fait et nous sommes maintenant près de la 
parité. 

Exercice d’équité salariale – La 
Ville de Prévost avait effectué 
l’exercice de vérifier l’équité 
salariale à trois reprises par le 
passé. 

Nous avons donc entrepris le 
processus de validation des exer-
cices précédents et d’apporter, 
si nécessaire, les ajustements 
salariaux nécessaires.  

En effet, depuis un plus de 
20 ans, toute entité d’une certaine 
taille doit, tous les 5 ans, évaluer 
les catégories d’emplois à 
prédominance féminine par rap-
port à celles à prédominance 
masculine et corriger les dispa-
rités de traitement. 
Nouvelle façon de faire 
l’exercice – Auparavant, 
l’exercice était effectué par la 
direction générale. Pour le 
nouveau conseil, le nouvel 
exercice se devait d’être 
inattaquable et permettre de 
démontrer l’équité entre nos 

travailleurs. Cette fois, il a été effectué avec 
l’aide d’un consultant externe, de cinq 
femmes et deux hommes travaillant à la ville. 
De plus, Michèle Guay, conseillère municipale 
et présidente de la commission des 
ressources humaines, à assister comme 
observatrice. Ils ont évalué chacun des postes 

quatre facteurs de base (les qualifications 
requises, les responsabilités assumées, les 
efforts requis et les conditions dans lesquelles 
le travail est effectué) et 14 sous-facteurs. 

Le processus a nécessité plusieurs jours de 
travail et tous les participants, autant mascu-
lins que féminins, ont pris l’exercice très au 
sérieux. 

Des écarts surprenants – À la lumière de 
l’étude de chacun des postes, et 
à notre grande surprise, il est 
apparu des écarts importants. 
Cela est d’autant surprenant 
pour un exercice qui avait déjà 
été fait trois fois auparavant. Il 
semble que la ville demeure, 
même après trois ans, un lieu 
plein de surprises. 

Cela est une bonne nouvelle 
pour les personnes qui occu-
pent des postes qui semblent 
avoir été discriminés par le 
passé. Leur salaire sera réajusté 
à la hausse de manière signifi-
cative et unilatérale de la part de 
la Ville. 

Pour la municipalité, ces ajuste-
ments représentent un coût 
supplémentaire récurrent de 
plus de 230 000 $. En termes de 
taxe cela représente plus d’un 
pour cent et demi (1,5 %) d’aug-
mentation qui sera absorbé par 
la Ville cette année. 
Cela aura, par ailleurs, pour effet 
de repositionner certains salaires 

internes par rapport aux marchés et assurer 
plus de stabilité d’emploi. 
Il s’agit aussi d’une reconnaissance de la 
valeur du travail et des qualités nécessaires 
de chaque poste dans l’organisation. Cela 
n’est pas banal. 
L’équité salariale a un coût, y renoncer serait 
souscrire à l’injustice. Comme on le dit si 
bien, il y a des choses qui n’ont pas de prix. 
L’équité est l’une d’elles. 
De toute façon, la loi nous y oblige. 

Équité interne entre les travailleurs 
saisonniers et les permanents 

Des modifications ont été apportées à la Loi 
sur les normes du travail.  
Dorénavant, un employeur ne peut verser un 
taux de salaire inférieur ou réduire la durée 
ou l’indemnité du congé annuel par rapport 
à ses autres salariés qui effectuent les mêmes 
tâches dans le même établissement unique-
ment en raison du statut d’emploi.  
Par exemple, un étudiant ou un travailleur 
saisonnier qui travaille l’été au service de tra-
vaux publics et qui effectue les mêmes tâches 
qu’un employé à temps plein doit gagner le 
même salaire. 
Je ne cacherai pas que cela était une façon de 
faire courante à la Ville de Prévost. Cette 
autre mesure d’équité a elle aussi un coût 
pour la ville. On estime son coût à environ 
45 000 $ par année. 
L’équité doit être entre les genres, mais aussi 
entre les générations. 
L’équité doit être partout.

Équité salariale à la Ville de Prévost 
Si la richesse n’est pas la vocation essentielle et vitale de l’humanité, l’équité l’est. – 
Citation d’un internaute 

 

SOUS-FACTEURS 

1. Formation 

2. Expérience 

3. Durée  d'adaptation  ou d'entraînement 

 

4. Coordination et dextérité 

5. Décisions et actions 

6. Communications 

7. Santé et sécurité des personnes 

8. Supervision 

 

9. Complexité des tâches 

10. Initiative et jugement 

11. Concentration et attention sensorielle 

 

12. Mouvement 

13. Position contraignante 
 

14. Environnement physique et 
psychologique 

 
FACTEURS 

1. Qualifications requises 

 

 

2. Responsabilités assumées 

 

 

 

 

3. Efforts requis 

3.1   Effort mental 

 
 

3.2   Effort physique 

 
 

4. Conditions dans lesquelles 
le travail est effectué

Quand j’étais enfant, les fêtes de Noël étaient l’occasion pour mes oncles et tantes de nous inonder de bisous 
et de câlins. 

La chronique 
du maire

DÉCEMBRE 
2020

Bisous, câlins et esprit de Noël
 Germain

Paul

Les bisous de mon oncle Adrien1 piquaient, 
ceux de ma tante Juliette mouillaient et 
ceux mon oncle Gustave sentait la 

« tonne2 ». D’autres, plus jeunes, s’amusaient à 
nous chatouiller à nous faire pleurer de rire. J’en 
passe, car juste du côté de ma mère, ils étaient 
trente-quatre avec les conjoints. 

Une chance qu’il y avait aussi nos cousins et 
cousines qui, eux, étaient là pour les bonnes 
raisons : jouer et encore jouer. Et ça on le faisait 
jusqu’à s’endormir sur un fauteuil, derrière une 
boîte de son ou dans les bras d’une âme 
charitable. 

Mais qu’avaient-ils tous ces adultes à vouloir 
nous « sucer la poire » ? 

Je l’ai compris beaucoup plus tard, quand je suis 
devenu papa à mon tour. Mon rapport aux 
enfants a changé. J’ai découvert que le câlin à un 
enfant est énergisant et réconfortant. Ces petits 
êtres pleins de vie sont vivifiants. C’est aussi un 
secret bien gardé des grands-parents qui en 
profite plus que tous. 

C’est un peu la même sensation quand on serre 
dans nos bras un ami que l’on n’a pas vu depuis 
longtemps ou un autre qui a perdu un proche. 
Le pouvoir réparateur des câlins et bisous est 
indéniable. Ce sont des étincelles de bonheur!  

Un Noël sans bisous et câlins – Je pense que l’une 
des raisons pour lesquelles nous trouvons la 
pandémie si difficile, c’est que nous manquons 
tous de câlins des petits comme des grands. 
Nous manquons de cette énergie invisible qui 
est loin d’être insensible, le simple contact 
humain.  

Oui, j’ai hâte mes amis de vous serrez dans mes 

bras. J’ai hâte mes citoyens de vous voir, de vous 
serez la main, de vous donner une tape dans le 
dos et de participer à des événements avec vous. 

Esprit de Noël – D’ici là, j’invite tous ceux qui 
manquent de câlins à essayer l’exercice suivant : 

Installez-vous confortablement, fermez vos yeux 
et visualisez une personne que vous aimez et 
dont les câlins vous feraient du bien en cette 
période plus difficile.  

Laissez-vous habiter par l’esprit de Noël, puis 
gâtez-vous, faites-lui un gros câlin! Ouvrez les 
yeux.  

Avez-vous senti ? Parfois, projeter l’amour, même 
virtuel, fait du bien. 

Je sais que ce n’est pas comme les vrais, mais 
tout ce qu’on peut s’offrir cette année pour les 
fêtes, c’est de continuer à s’aimer sans se voir. 

Attention jeunes et moins jeunes ! Bientôt la 
pandémie sera chose du passé et nous pourrons 
recommencer à en profiter et nous faire des 
câlins à nouveau. 

En attendant, je vous souhaite à tous beaucoup 
d’amour et d’amitié en 2021! 

1. les noms de mes oncles et tantes ont été changés. Toute 
ressemblance n’est pas du tout fortuite, mais reflète mes 
souvenirs d’enfant. 
2. expression québécoise signifiant dégager une forte odeur 
d’alcool et de transpiration.



DÉCEMBRE 2020

PROCHAINE SÉANCE DU CONSEIL MUNICIPAL : JANVIER18LUNDI 
À 19 H 30

Diffusée en direct 

SUR LA PAGE FACEBOOK 

DE LA VILLE DE PRÉVOST
POUR JOINDRE LES MEMBRES DU CONSEIL MUNICIPAL :

ville.prevost.qc.ca

Tous les employés de la Ville de Prévost et les membres du 
conseil municipal souhaitent vous offrir leurs meilleurs vœux 
et vous souhaitent un heureux temps des fêtes. Bien que les 
célébrations de cette année seront différentes, prenez le temps 
de contacter les personnes qui vous sont chères pour leur dire 
que vous les aimez. Continuons à être solidaire et à s’entraider 
pour un retour à la normale plus rapide. Que ce soit à distance 
ou avec votre « bulle familiale », partageons d’heureux moments 
en famille.  

À tous, de très joyeuses fêtes 
      et une bonne année 2021 qui, nous   
            l’espérons, sera meilleure que 2020!

Fermeture des bureaux municipaux du  
24 décembre au 3 janvier inclusivement.

Fermeture partielle du 17 au 23 décembre 
inclusivement ainsi que du 4 au 8 janvier 
inclusivement. Appels et courriels à privilégier.

BIBLIOTHÈQUE

BUREAUX ADMINISTRATIFS

Fermeture de la bibliothèque du 24 décembre 
au 3 janvier inclusivement. 

L’emplacement de  ma voiture ne nuit pas  
aux opérations  de déneigement.

Je place mon bac dans mon entrée 
à un mètre de la limite du banc de neige. 

Pour la sécurité de tous, 
je ne dispose pas de la neige 
sur la voie publique.

 
du temps des Fêtes

Veuillez noter que la chute à livre sera également fermée 
durant cette période. Aucun frais de retard ne sera facturé.
Ces informations sont sujettes à changement sans préavis.

Voeux  
  des Fêtes!
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Chaque année, 140 incendies de 
bâtiments sont causés par un mauvais 
entreposage des cendres chaudes.

CONSEILS DE PRÉVENTION
• Jetez les cendres chaudes dans un contenant 
 métallique à fond surélevé et muni d’un couvercle métallique;
• Déposez le contenant à l’extérieur sur une surface non combustible et garder une distance 

d’au moins 1 mètres de toute matière combustible;
• Les cendres devraient reposer dans ce contenant au moins 7 jours avant d’être jetées dans 

un autre contenant tel le bac de matières organiques ou la poubelle;
• Avant de transvider les cendres dans un autre type de contenant, vérifiez que ces 

dernières sont parfaitement refroidies. Brassez les cendres régulièrement afin de vous 
assurer qu’aucune chaleur ne s’en dégage.

ATTENTION!
Les cendres chaudes dégagent du monoxyde de carbone; c’est pourquoi elles doivent 
être entreposées à l’extérieur de la maison ou du garage.

INFORMATION : 450 224-8888, poste 6310

ATTENTION 
CENDRES 
CHAUDES

Surveillez la page Facebook de la Ville de Prévost, 
le Calendrier de l’Avent est encore en vigueur 
jusqu’au 25 décembre. Participez en grand nombre 
pour encourager nos commerces locaux. 
Le service des loisirs, de la culture 
et de la vie communautaire 
tient à vous remercier 
d’avoir participer aux 
différentes activités 
mise en place dans 
le cadre de la 
programmation 
des Fêtes!

PROGRAMMATION 

DU TEMPS 
DES FÊTES

HORAIRE : 
Dimanche au jeudi de 9 h à 21 h
Vendredi et samedi de 9 h à 22 h

ÉTAT DES PATINOIRES : 
ville.prevost.qc.ca/etat-des-patinoires 
L’ouverture des patinoires peut varier selon 
a température et elles sont sans surveillance.

Anneau de glace du Domaine Laurentien 
(patin libre seulement)
Rue des Malards

Parc Léon-Arcand 
296, rue des Genévriers

Parc des Patriarches
(patin libre seulement) 
rue des Patriarches

Parc Lesage 
rue Lesage

Parc Val-des-Monts 
1208, rue Principale

Parc du Lac Renaud 
1848, chemin David 

Centre récréatif du Lac Écho 
1410, rue des Mésanges

PATINOIRES EXTÉRIEURES

ACTIVITÉS HIVERNALES 

SAISON 2021-2022

Libre accès à tous les 
jours au terrain de soccer 
des Clos-Prévostois, 
rue du Clos-Toumalin.

GLISSADE

INFORMATIONS COVID-19 : ! Les pavillons seront fermés jusqu’à 

nouvel ordre (pas d’accès aux toilettes). 

Les joutes amicales organisées sont 

interdites en zone rouge.

La pratique libre, seul ou en dyade 

est permise, dans le respect de la 

distanciation et des règles en vigueur.

PARC DE LA COULÉE 
Activités permises : raquettes, ski de fond et fatbike  
Coût : gratuit, carte de membre nécessaire
Détails : parcdelacoulee@hotmail.com 

SENTIERS DU HAUT ST-GERMAIN 
Activités permises : raquettes, ski de fond et fatbike 
Coût : gratuit, carte de membre nécessaire
Détails :  www.heritagedunord.org/  

PARC DE LA RIVIÈRE-DU-NORD 
Activités permises :: raquettes, ski de fond et marche 
Coût : différents tarifs
Détails : www.parcrivieredunord.ca/ 

P’TIT TRAIN DU NORD 
Activités permises : raquettes, ski de fond et marche  
Coût : gratuit pour cet hiver.
Heures d’ouverture de la Gare de Prévost :  
10 h à 16h, tous les jours, lorsque les 
conditions le permettent
Détails : www.facebook.com/ptittraindunordhiver/

Vive le       plein airVive le       plein air
HIVERNAL



CHANGEMENTS
DANS LES 

COLLECTES DE 
DÉCHETS  

LE TRI, EN 3 RÈGLES SIMPLES! 

Conférence Zoom le 2 février 19h30
•  Lien zoom disponible sur la page  
 Collectes et déchets de notre site Internet

Inscrivez-vous à notre système  
d’alertes de collecte des ordures  
par courriel et par texto au 
environnement@ville.prevost.qc.ca

Commerces, écoles et industries :  
La fréquence de collectes 
d’ordures ne change pas pour 2021.  
Un calendrier distinct vous 
sera envoyé à tous. 

Afin de réduire l’enfouissement et de privilégier les deux autres voies, les collectes des 
ordures passeront aux trois semaines en 2021. Les fréquences de collecte des bacs bruns 
et bleus ne changent pas et demeurent hebdomadaires (sauf l’hiver pour le bac brun). 

Les journées de collecte pour les trois bacs changent pour tous les résidents. 
Consultez le calendrier qui vous a été distribué par la poste pour les nouvelles journées 
de collecte dans votre secteur. Les limites des secteurs (1 et 2) demeurent quant à elles 
identiques aux années précédentes avec le retrait des sous-secteurs « nord » et « sud » 
à l’exception du boulevard du Curé-Labelle qui est dans le secteur 1.

BACS RAMASSÉS
Pour 2021, seuls les bacs roulants verts ou noirs, de 240 ou de 360 litres peuvent être 
utilisés pour mettre les ordures en bordure de rue. Dès le 1er janvier 2022, seuls les 
bacs roulants verts à l’effigie de la Ville de Prévost seront ramassés. Ainsi, sauf 
exception, un seul bac roulant sera collecté pour chaque unité d’occupation résidentielle. 
Les familles nombreuses, les garderies à domicile et les commerces à domicile pourront 
bénéficier d’un second bac vert à l’effigie de la Ville de Prévost en achetant un bac 
auprès de la Ville et en déboursant un montant de 35 $ annuellement pour la collecte 
de ce deuxième bac. Communiquez avec le Service de l’environnement pour obtenir ce 
second bac ou utilisez l’année 2021 pour parfaire le tri et pour diminuer vos ordures.

MULTI LOGEMENTS ET CONDOMINIUMS
Plusieurs logements et copropriétés partagent leurs bacs entre unités pour ne pas 
encombrer la propriété. Si le changement de collecte demande un ajustement de bacs, 
chaque propriétaire ou locataire a droit à un bac roulant par unité de logement. Faites 
la demande pour obtenir un bac de n’importe quelle couleur (fourni sans frais) si le 
nombre de bacs présents de chaque couleur est inférieur au nombre de logements.

CHANGEMENT D’ENTREPRENEUR
Pour notre nouveau contrat débutant le 1er janvier, l’entrepreneur a changé. Ainsi, si 
vous savez que vous placez votre ou vos bacs roulants à un endroit particulier en 
bordure de route qui n’est pas directement devant votre entrée, il est temps de nous 
en faire part afin que le nouveau contractant puisse s’adapter. Si vous croyez que c’est 
votre cas, communiquez avec notre responsable au techenvironnement@ville.prevost.
qc.ca ou au 450 224-8888, poste 6276.

OUTILS MIS EN PLACE 
POUR VOUS AIDER
•  Le guide de tri, pour optimiser le recyclage et le compostage, 
 envoyé par courrier;
•  La conférence Zoom sur le tri et la bonne gestion des matières 
 résiduelles;
•  Calendrier téléchargeable sur vos appareils électroniques;
•  Le système d’alertes courriel et texto la veille de la collecte d’ordures;
•  Les programmes municipaux de subventions à l’achat écoresponsable;
•  Les stations de collectes des matières orphelines;
•  Les bacs bleus et bruns supplémentaires sans frais;
•  Des réponses rapides à vos questions au 
 environnement@ville.prevost.qc.ca
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SUIVEZ-NOUS :
INSCRIPTION 
AUX ALERTES CITOYENNES

avis.ville.prevost.qc.ca

JEAN-MICHEL DUBÉ (TANGO) 
DIMANCHE 17 JANVIER 2021
Il proposera un concert commenté, formé d’œuvres des compositeurs romantiques 
qui l’ont influencé et dont la musique se caractérise par l’expression des sentiments, 
des impressions et des perceptions.

LIEU :  Salle Saint-François-Xavier -994, rue Principale, Prévost
COÛT :  Tarifs disponibles en ligne

DIFFUSIONSAMALGAMME.COM

DIFFUSIONS AMAL’GAMME

LOISIRS LAURENTIDES VOUS INVITE À PARTICIPER 
À L’ÉDITION 2021 DU DÉFI CHÂTEAU DES NEIGES QUI PRENDRA 

PLACE ENTRE LE 4 JANVIER ET LE 8 MARS PROCHAIN. 
Détails : defichateaudeneige.ca/participer 

2021

INSCRIPTIONS  
SPORTS D’ÉTÉ 2021
DÈS JANVIER 2021 
FC BORÉAL : 
surveillez les informations 
et sur leur site Internet  
fcboreal.ca/ 

BASEBALL MINEUR : 
surveillez les informations 
ici et sur leur site Internet 
baseballprevost.com

Jeux d’eau dans le parc des Clos! 

AIDE AU CATALOGUE
La bibliothèque Jean-Charles-Des Roches vous invite à visionner ses 
nouvelles capsules d’aide pour mieux naviguer dans le catalogue 
de votre bibliothèque! Vous pourrez y trouver des informations sur 
la recherche avancée et différentes fonctionnalités du catalogue. 
Elles sont disponibles dans la section bibliothèque du site Internet et 
directement dans le catalogue de la bibliothèque.

À VENIR EN 2021 JEUX D’EAU 
     DANS LE PARC DES CLOS!
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2728b, boul. du Curé-Labelle, Prévost   
450-224-2231

Joyeux temps des Fêtes !  
Profitez de ce temps précieux pour vous gâter!

678, chemin Sainte-Anne-des-Lacs, Sainte-Anne-des-Lacs • 450 643-0317

UN CHOIX DE REPAS PRÉPARÉS (FRAIS OU SURGELÉS) • VIANDES NATURELLES DU QUÉBEC ET 
CHARCUTERIES MAISON • POISSONS ET FRUITS DE MER SURGELÉS • FRUITS ET LÉGUMES 

FROMAGES D’ICI ET DU PAIN FRAIS • SECTION ÉPICERIE FINE ITALIENNE D’EXCEPTION ET ART DE VIVRE 
SANDWICHS À LA CHARCUTERIE ET VÉGÉ • DESSERTS MAISON

OUVERT DU MARDI AU SAMEDI DE 11 H À 19 H 
585, BOUL. DES LAURENTIDES, PIEDMONT 450 227 8800

JOYEUX NOËL ! BONNE ANNÉE !

Fermé du 25 

décembre au 

4 janvier

Fermé du 25 

décembre au 

4 janvier

 Toute l'équipe de la Clinique podiatrique 
de Prévost vous offre ses meilleurs voeux 
pour la période des fêtes et que l'année 

2021 commence du bon pied !

2731, 
boul. du Curé-Labelle, 

Prévost 

450-335-1777 www.reproductiondecheznous.com
951, chemin du Lac-Écho 

loc. 106, Prévost

Nous vous souhaitons 
de Joyeuses Fêtes dans 

le calme et la sérénité de 
vos foyers... en attendant 

une année 2021 
remplie d’espoir !

La direction et le personnel 
684, boul. des Laurentides 

Piedmont   J0R 1K0 
450-227-3870

De joyeuses Fêtes 
à tous !
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Saucissier William J. Walter, traiteur et épicerie du terroir 
617, Saint-Gœrges, Saint-Jérôme  •  450.432.4026

Toujours  
Plus de 70 variétés de saucisses 

sans gluten

Réservez 
pour 
Noël

Tour ères maison (700g) 

Traditionnelle • Canard • Sanglier 

Champignons sauvages •Cipaille du lac 

Rille es maison 

de canard ou de porc à l'ail confit 

caille à l’ail noir 

Gra n dauphinois, tar fle e, patates farcies 

Foie gras de canard (100 g) 

au brandy de pomme 

Ragout de boule es 

et plein d’autres gourmandises 

2894, boul. du Curé Labelle, Prévost 
450 224 2959

2631, boul. du Curé Labelle, Prévost  
450 224 0505

L'équipe des pharmacies 
affiliées à Jean Coutu 
vous souhaite de très 

merveilleuses fêtes ainsi 
que bonheur et santé pour 

la nouvelle année !

Annie Bélanger 
propriétaire des pharmacies 

Jean Coutu de Prévost

equipestamour.com 
2730, boul. Curé-Labelle, Prévost 

450 335-2611

L’ÉQUIPE ST-AMOUR TRÈS PRÉSENTE DANS NOS COMMUNAUTÉS VOUS SOUHAITE

 Bonheur et Santé pour les Fêtes et la Nouvelle Année 2021!

COURTIER IMMOBILIER 
RÉSIDENTIEL

COURTIER IMMOBILIER 
RÉSIDENTIEL

COURTIER IMMOBILIER 
RÉSIDENTIEL ET COMMERCIAL

ADJOINTE 
ADMINISTRATIVE

COURTIER IMMOBILIER 
AGRÉÉE DA

Élizabeth 
 CARRIÈRE

Jean 
ST-AMOUR

Nicole 
FORTIER

Alexis 
MURRAY

Mélanie 
GUAY

COURTIER IMMOBILIER 
RÉSIDENTIEL ET COMMERCIAL

Tony 
BOIARDI

COURTIER IMMOBILIER 
RÉSIDENTIEL

Jessica 
GAUTHIER

Nous serons fermés du 21 décembre 2020 
au 3 janvier 2021 inclusivement
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684, chemin Ste Anne des Lacs  Tél. 450 224 8664

Atelier mécanique 
C.M.F. Inc.

Pour tous 
des Fêtes réjouissantes 
et une Nouvelle Année 2021 
portée vers l’avenir!
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S’isoler,  
c’est rester à la maison  
ou dans son appartement 

  N’allez pas à l’école, au travail, au CPE, à la garderie  
ni dans aucun endroit public (ex.�: magasin, épicerie, 
pharmacie).

  Si vous demeurez dans une résidence privée pour aînés, 
ne vous déplacez pas dans la résidence�; demeurez dans 
votre unité locative. Nous vous recommandons de faire 
monter vos repas à votre chambre pour éviter les 
déplacements au maximum dans la résidence. 

  Ne sortez pas faire une marche.

  N’empruntez pas les transports publics.

  Si vous n’avez pas d’aide pour votre épicerie ou vos 
médicaments, vous pouvez utiliser les services de 
livraison à domicile de l’épicerie ou de la pharmacie. 
Évitez tout contact à moins de deux mètres avec  
le livreur.

  N’accueillez pas de visiteurs à la maison.

  Si vous habitez avec d’autres personnes qui n’ont pas  
la COVID-19�:

• Demeurez seul dans une pièce de la maison le plus souvent 
possible.

• Évitez d’être en contact avec les autres occupants de la 
maison. Gardez une distance d’au moins deux mètres  
avec eux. Couvrez votre nez et votre bouche si vous devez 
vous approcher à moins de deux mètres.

• Si possible, mangez et dormez seul dans une pièce de  
la maison.

• Si possible, utilisez une salle de bain qui vous est réservée. 
Sinon, désinfectez-la après chaque utilisation.

• Aérez souvent la maison et votre chambre en ouvrant  
une fenêtre (si la météo le permet).

  Vous pouvez sortir sur votre balcon ou dans votre cour 
privée en vous assurant d’être à deux mètres de toute  
autre personne.

  Si vous devez quitter la maison pour des raisons 
médicales, utilisez un masque ou un couvre-visage. 

Les personnes qui vivent avec vous peuvent poursuivre leurs activités habituelles (travail, école, garderie, etc.) si elles  
ne sont pas elles-mêmes visées par une consigne d’isolement (ex.�: en attente de résultat de test, contact de cas confirmé, 
retour de voyage, etc.).

production Montréal (Québec)  H3G 1X1
09/12/20_14:00

Client : MCE Nº 111167522-3 Format PAP : 100 % @ 300 dpi

Description : Isolement Trim fermé : 21" x 13,25"

Publication : Hebdos - DPS - FR Trim ouvert : —

S’isoler,
c’est sérieux�!
Nous vous demandons de suivre les consignes 
d’isolement pour éviter de transmettre la COVID-19  
à d’autres personnes.  
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Vous avez obtenu un 
résultat de test positif
Si vous ne développez pas de 
symptômes, vous devez vous isoler 
pendant les 10 jours suivant votre  
test de dépistage. 

Si vous développez des symptômes, 
vous devez vous isoler jusqu’à ce que 
toutes les conditions suivantes soient 
réunies�:

• 10 jours se sont écoulés depuis le 
début de vos symptômes.

• Vous n’avez plus de fièvre depuis au 
moins 48 heures (sans avoir pris un 
médicament contre la fièvre).

• Vos symptômes se sont améliorés 
depuis au moins 24 heures (excluant 
la toux ou la perte de l’odorat, qui 
peuvent durer plus longtemps).

 

Vous êtes en attente 
d’un test ou d’un 
résultat
Vous devez vous isoler en attendant 
votre résultat de test si�:

• Vous présentez des symptômes de la 
COVID-19, ou en avez présenté dans 
les 10 derniers jours;

• Vous avez été identifié par la santé 
publique comme un contact d’un cas 
de COVID-19;

• Vous êtes de retour d’un voyage à 
l’étranger.

Si vous ne répondez à aucun de ces 
critères, vous n’avez pas à vous isoler. 
Nous vous recommandons de respecter 
les mesures sanitaires générales jusqu’à 
l’obtention de votre résultat. Si votre 
résultat de test est positif, vous recevrez 
des consignes de la direction de santé 
publique.

Vous présentez  
des symptômes
Si vous présentez des symptômes tels 
que la fièvre, l’apparition ou l’aggravation 
d’une toux, une difficulté à respirer ou 
une perte subite de l’odorat sans 
congestion nasale avec ou sans perte de 
goût, vous devez vous isoler et aller 
passer un test de dépistage. L’outil 
d’autoévaluation des symptômes de la 
COVID-19 vous permettra d’obtenir une 
recommandation sur la marche à suivre, 
selon votre condition. Rendez-vous sur 
Québec.ca/decisioncovid19 pour faire 
l’évaluation de vos symptômes. 

Vous avez été en 
contact avec un  
cas confirmé
Si vous ne développez pas de 
symptômes, vous devez vous isoler  
14 jours après votre dernier contact 
avec le cas confirmé de COVID-19, 
même si vous avez subi un test pour la 
COVID-19 et que le résultat est négatif.

Si vous développez des symptômes, 
vous devez vous isoler jusqu’à ce que 
toutes les conditions suivantes soient 
réunies�:

• 10 jours se sont écoulés depuis le 
début de vos symptômes.

• Vous n’avez plus de fièvre depuis au 
moins 48 heures (sans avoir pris un 
médicament contre la fièvre).

• Vos symptômes se sont améliorés 
depuis au moins 24 heures (excluant la 
toux ou la perte de l’odorat, qui 
peuvent durer plus longtemps).

Vous êtes de retour  
de voyage
Tous les voyageurs qui entrent au 
Canada doivent s’isoler obligatoirement 
pendant une période de 14 jours, même 
s’ils ont subi un test pour la COVID-19 
et que le résultat est négatif. 

Québec.ca/isolement

 1 877 644-4545

Quand faut-il s’isoler�?

Pour prendre les meilleures 
décisions possibles pour votre 
santé et celle de vos proches 
durant la pandémie de la 
COVID-19, consultez les Guides 
autosoins. Ils permettent de 
connaître les meilleurs moyens  
de se protéger de la COVID-19, 
de prendre soin de soi, de donner 
les soins de base à son entourage 
et de savoir où et quand consulter 
si on a besoin de soins ou  
de services.
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Ça prend un village 
D’entrée de jeu, Benoît-Vincent 
souligne l’importance du milieu 
dans leur histoire de réussite pour 
lui et son frère Dominic. – Mais 
aussi le soutien inconditionnel de 
leur père Richard, qui a travaillé 30 
ans dans l’alimentation à Prévost, de 
leur mère et de leur tante, Françoise 
et Josée Desnoyers, dont l’entre-
prise, Le Salon de beauté chez 
Françoise, a pignon sur rue dans la 
ville depuis plus de 50 ans. 

Ces années où Benoît-Vincent, 
gamin, a vu ses parents intervenir 
avec le Club Optimiste et toute la 
communauté prévostoise, cons-
truire des parcs, au temps où ces ini-
tiatives n’étaient pas du ressort de la 
Municipalité, lui ont donné envie 
de s’impliquer dans la vie commu-
nautaire. 

Tout le support qu’il a reçu de la 
part de la Chambre de commerce, 
ainsi que des gens d’affaires et phi-
lanthropes de la région, qui ont agi à 
titre de mentors, a grandement 
influencé sa réussite et les choix qu’il 
a faits.  

Les causes que les deux hommes 
soutiennent sont nombreuses. À ce 
sujet, Benoît-Vincent avoue « ne pas 
être bon pour dire non ». Lui et son 
frère ont été élevés dans un milieu 
préconisant le travail, l’intégrité et le 
partage. Ils incarnent maintenant 
ces valeurs pour le plus grand bien 
de leur communauté et des orga-
nismes qu’ils épaulent.  

Au soutien de plusieurs 
organismes communautaires 
Toujours présents pour le Club 
Optimiste, chapeauté par leur tante 
Josée, ils participent notamment à la 
traditionnelle course de boîtes à 
savon ainsi qu’au party d’huîtres 
annuel. Pour eux, Josée a toujours 
été un modèle d’implication. 

Marcel Renaud, aussi très impli-
qué dans la communauté, a intro-
duit les deux frères à certaines causes 
régionales du Club Richelieu. La 
dégustation annuelle des vins du 
monde au profit de l’hôpital de 
Saint-Jérôme est, selon Benoît-
Vincent, un incontournable de l’au-
tomne.  

Il y a aussi Pallia-Vie, 
l’organisme responsable 
de la maison de soins 
palliatifs de la Rivière-
du-Nord, qui, par l’im-
portance de sa mission, 
a su toucher Benoît-
Vincent droit au cœur. Depuis 
cinq ans, il participe, conjointe-
ment avec monsieur Benoît 
Tellier et madame Maryse 
Lachance, des marchés IGA Robert 
Tellier, à l’organisation du Bal du 
printemps. Plus de 500 000 $ ont pu 
être remis à la Maison de soins grâce 
à ces événements. En 2020, ce sont 
10 marchands IGA qui se sont unis 
pour présenter le Bal. Benoît-
Vincent mentionne, que depuis 
2019, il a l’honneur de siéger au 
conseil d’administration de l’orga-
nisme, présidé par madame Suzanne 
Fortin. Forcée de refuser autant de 
demandes qu’elle n’en accepte, la 
Maison Pallia-Vie offre des services 
d’une importance capitale. Benoît-
Vincent juge que les besoins dans la 
région sont criants et que tout ce 
qui peut être fait pour les aider est 
extrêmement précieux.  

Une Guignolée 2020 
sans précédent 
Au Marché IGA Piché, la Guignolée 
2020 fut un franc succès. Les clients 
pouvaient acheter des sacs de den-
rées au montant de 10 $. Et, pour 
chaque sac, une valeur de 12 $ de 
denrées était redistribuée. Si, bon 
an, mal an, entre 300 et 400 sacs 
étaient achetés par les années pas-
sées, cette année, ce sont quelque 
1200 sacs qui ont été remis à la 
Maison d’entraide de Prévost : une 
valeur de 14 000 $. À ce sujet, 
Benoît-Vincent est sans équivoque : 

« Les gens de Prévost ont le cœur sur 
la main ».  

Être un modèle 
Benoît-Vincent est encore considéré 
comme un jeune entrepreneur. « 
Mais plus pour longtemps », selon 
ses dires. Il réfléchit aux suites à 
donner à son aventure, il prépare sa 
relève. Déjà, ses filles participent 
activement à la vie communautaire : 
« Elles n’ont pas eu le choix ! », sou-
ligne-t-il. Il souhaite également 
coacher d’autres jeunes entrepre-
neurs à la manière dont il a lui-
même été coaché.

Émilie Corbeil 

Le 4 décembre dernier, la Chambre de commerce et d’industrie de Saint-Jérôme 
métropolitain dévoilait, dans le cadre de son Gala Zénith en ligne, les gagnants 
du prix Jérôme LeGrand, honorant à la fois le succès en affaires et l’engagement 
social et communautaire. Il s’agit du prix le plus prestigieux décerné chaque 
année. Le Journal s’est entretenu avec M. Benoît-Vincent Piché, co-propriétaire 
des IGA extra et IGA Express de Prévost.

Dominic, Benoit-Vincent et leur père Richard Piché

Stéphanie Béland, présidente de Percé-
Verre

Rémi Barbeau président de SOS Aventures

2994, boul. Curé-Labelle 
Prévost JOR 1TO   

 450 224-2322  
www.physiodesmonts.com

En cette année bien 
particulière, nous 
tenons à profiter de 
l’occasion du temps 
des fêtes pour vous 
remercier de la 
confiance que vous 
nous avez accordée 
et vous souhaiter santé 
et bonheur pour l’année à venir.

Joyeux temps des fêtes ! L’équipe de la Clinique 
Physiothérapie des Monts 

Nous vous offrons un service personnalisé,
dans une ambiance chaleureuse.

Venez nous rencontrer pour une consultation gratuite.

Plus de 28 années

d’expérience à votre service

450 224-0018 •  1422, rue Moreau, Prévost (Domaine des chansonniers)

• Prothèses dentaires amovibles et sur implants : complètes ou partielles
• Réparation d’urgence  •  VISA, Master Card, chèque,

comptant et financement disponible

Parce qu’un souri r e, ça fait plaisi r…

Nouvelle
adresse

Prix Jérôme LeGrand 2020 

Benoit-Vincent et 
Dominic Piché honorés

Catégorie Leadership féminin 
Le prix Leadership féminin a été 
décerné à Stéphanie Béland, prési-
dente de Percé-Verre, une entreprise 
qui se consacre à la création de 
bijoux, d’articles de table et de 
tableaux décoratifs en verre fusionné 
pour les particuliers et les entre-
prises. Sa mission est de susciter 
l’émerveillement à travers des objets 
d’art personnalisables qui marque-
ront le temps. Stéphanie dira de son 
entreprise que si pour élever un 
enfant ça prend tout un village et 
bien pour faire croitre une entre-
prise, ça prend toute une équipe. Le 

nom de Percé-Verre a une grande 
signification pour elle, il évoque la 
persévérance, mais aussi le fait que le 
verre, c’est fragile comme la vie. 

Catégorie Jeune entrepreneur 
Le prix Jeune entrepreneur a été 
remis à Rémi Barbeau président de 
SOS Aventures. Pour Rémi, la capa-
cité de prendre des décisions réflé-
chies dans un très court laps de 
temps aura fait la différence dans 
son entreprise. Images Polar de 
Laval offre une panoplie de services 
de tournage ainsi que la location 
d’équipement cinématographique 
de qualité.

Michel Fortier 

Chaque année la Chambre de commerce et d'industries 
Saint-Jérôme tient le Gala Zénith pour la reconnaissance 
des forces vives en matière de commerce et d'industries 
dans la région. Voici deux autres catégories qui méritent le 
détour.

Le leadership féminin et 
les jeunes entrepreneurs
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Après avoir vaillamment 
défendu l’existence même de la 
paroisse, aidée en cela par la 
population; après avoir assuré 
l’avenir du presbytère, aidés en 
cela par la Ville de Prévost; après 
avoir consacré tant et tant 
d’énergie à garder la paroisse 
vivante, les bénévoles sont main-
tenant prêts, aidés en cela par le 
curé Godefroid Munima, à 
œuvrer pour rapprocher davan-
tage la paroisse des citoyens.  

Dans un premier temps, il sera 
dorénavant possible d’effectuer 
vos paiements et transactions 
avec la paroisse en utilisant 
Interac. 

Dans un deuxième temps, à 
notre présence sur Facebook, 
s’ajoute le nouveau site web que 
vous pouvez consulter à 
l’adresse : rfab.hopto.org/psfx. On 
y trouve tout ce qu’il faut savoir 
sur les sacrements, les activités 

pastorales et communautaires, le 
Semainier, notre bulletin hebdo-
madaire supporté par nos gens 
d’affaires, les coordonnées utiles 
et les services offerts : baptêmes, 
funérailles, inhumation, maria -
ge, messes, visite aux malades. 

Horaire des messes de Noël 
• Jeudi 24 décembre – 16 h 30 

messe familiale : chants et 
conte de Noël – 22 h messe 
avec avec chants. 

• Vendredi 25 décembre – 9 h, 
messe avec chants – 11 h, avec 
Robert Lévesque, notre guita-
riste. 

• Vendredi 1er janvier, jour de 
l’An – messe à 9 h. 

Il faut s’inscrire à l’avance au 
450-224-2740 ou auprès de 
madame Carmen Lauzon au 450 
569-0329.

Parmi les activités offertes, 
mentionnons La quête de sens 
chez les grands compositeurs, L’art 
flamand et hollandais au XVIIe 
siècle, Le blues et le gospel… 

Il faut aller voir la programma-
tion complète affichée sur le site 
www.usherbrooke.ca/uta depuis 
la mi-décembre et se rappeler 
que l’inscription pour toutes les 
activités commence le 6 janvier 
2021 à 9 heures. Premiers arri-
vés, premiers servis. Pour les 
conférences, on acceptera 
jusqu’à 500 inscriptions, mais 
seulement 40 étudiants pour-
ront s’inscrire à chacune des 

séries de cours. On a intérêt à 
être rapide. 

Savez-vous qu’il y a des avan-
tages non négligeables à recevoir 
l’enseignement en ligne ? 
• On reçoit l’enseignement 

dans son salon sans avoir à 
enfiler manteaux, bottes, 
tuques, écharpes, mitaines et 
Alouette pour affronter le 
froid, le blizzard et les routes 
dangereuses. 

• Pas de perron à pelleter ou de 
voiture à déneiger, Adieu 
doigts gelés, nez coulant, 
lunettes embuées, gerçures et 
engelures... 

• On évite les mauvaises chutes 
et les vilaines fractures. 

• Même la tempête du siècle 
n’empêchera pas les profs de 
donner leurs cours. 

• Nos personnes ressources 
peuvent enseigner de Chicou-
timi, Val-d’Or, Québec, Sher-
brooke, Gaspé ou Kuujjuaq… 
les distances n’existent plus. 

Si on ajoute à cela que nous 
avons accès à des professeurs 
chevronnés, que nous recevons 
un enseignement de niveau 
exceptionnel et que les droits de 
scolarité demeurent tout à fait 
raisonnables, il est clair qu’il 
s’agit d’une formule gagnante. 

Les activités de l’UTA se 
dérouleront du début février à la 
fin d’avril. Pendant ce temps, la 
vaccination aura commencé à 
dégager la lumière au bout du 
tunnel… et nous accueillerons le 
printemps à bras ouverts, ainsi 
que les perspectives réjouissantes 
du retour tant attendu à la vie 
normale.

Saint-François-Xavier 2.0 

La paroisse 
prépare demain
Denys Duchesne 

On dira qu’il est temps, que d’afficher 2.0 en titre-
suppose qu’il en faudrait plus. Oui, c’est vrai. Mais 
pour les bénévoles, il s’agit d’une autre étape vers la 
consolidation du statut de la paroisse dans le dio-
cèse.

Marie-Andrée Clermont 

Ce sont même d’excellentes nouvelles. L’Université 
du troisième âge fait partie de la faculté d’Éducation 
de l’Université de Sherbrooke, et je lève mon cha-
peau à l’équipe dynamique qui a réussi à s’adapter 
aux circonstances pour nous offrir à l’automne plu-
sieurs cours sur des plateformes numériques, et qui 
revient en force, à l’hiver, avec une programmation 
magistrale de 25 séries de cours et de 23 confé-
rences, toujours en virtuel, mais franchement extra-
ordinaires.

Assurant le relais entre Sainte-
Agathe-des-Monts et Saint-Jérôme, 
l’Inter des Laurentides permet dés-
ormais aux usagers de suivre leur 
autobus en temps réel, et offrira 
prochainement la possibilité de 
géolocaliser et d’intercepter les taxi-
bus en cours de route. Une carte 
interactive s’ajoute par ailleurs à la 
panoplie – les usagers comme les 
aspirants étant désormais bien 

armés dans cette guerre aux dépla-
cements individuels. 

Zenbus 
Suffit d’une application gratuite – 
Zenbus – pour géolocaliser n’im-
porte quel véhicule de la Société. 
Si, auparavant, seuls les usagers ins-
crits aux avis de retard par texto ou 
par courriel recevaient l’informa-
tion, il est désormais possible, sans 
inscription préalable, de suivre son 

bus. Il est par ailleurs à noter qu’il 
ne sera pas même nécessaire de 
télécharger ladite application, 
puisqu’il sera possible d’accéder à la 
plateforme via le site web linter.ca.  

Il est à noter que les personnes 
inscrites aux avis par texto ou par 
courriel cesseront de les recevoir au 
31 décembre prochain et sont donc 
invitées à migrer vers la nouvelle 
plateforme. L’Inter précise égale-
ment qu’il est possible, lors du pre-
mier mois, soit en janvier 2021, 
que de légers ajustements survien-
nent. 

Géolocaliser et 
réserver un taxibus 
Grâce à une subvention du Fonds 
d’appui au rayonnement des 
régions permettant cette géolocali-
sation, on espère augmenter le 
nombre de personnes dans les véhi-
cules et permettre de réduire les 
délais de réservation.  

Une carte interactive 
Sur linter.ca, il est désormais possi-
ble de visualiser le réseau de taxibus 
et d’autobus en mode interactif. 
Pour les nouveaux usagers comme 
ceux qui aspirent le devenir, il s’agit 

d’un outil précieux. En un clic, ils 

pourront voir aux arrêts les heures 

de passage qui y sont planifiées. 

Selon l’Inter, le site a accueilli plus 

de 109 000 visites en 2019.  

Moins de départs 

en temps de COVID 

Normalement, l’interzone centre 

(Mont-Tremblant à Saint-Jérôme) 

offre 20 départs par jour. Le service 

est par contre diminué à 16 départs 

par jour dus à la COVID-19. 

Promouvoir le transport en commun 

Le TACL ajoute des outils à notre coffre
Émilie Corbeil 

Le 7 décembre dernier, l’Inter des Laurentides annon-
çait l’ajout de Zenbus, un outil précieux visant à pro-
mouvoir l’utilisation du transport collectif. 

Université du troisième âge 

Une programmation 
magistrale
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Renseignements supplémentaires
 ✦Les astérisques(*) identi昀ent les cours inclus dans l’entente intermunicipale de la MRC 
des Pays-d’en-Haut. Vous pouvez consulter notre site Internet pour avoir accès à l’en-
tente www.sadl.qc.ca;

 ✦Le port du masque est obligatoire. Par contre, une fois installé à sa place, 
le participant pourra retirer son masque;

 ✦S’il n’est pas possible d’offrir les cours en présentiel, nous offrirons la possibilité de 
suivre certains cours virtuellement via une plateforme telle que Zoom;

 ✦Les cours prendront une pause durant la semaine de relâche scolaire du 1er au 5 mars 
ainsi que le lundi 5 avril (Pâques).

Aquarelle intermédiaire
Du 18 janvier au 19 avril

Professeure : Renée Dion
Horaire : Lundi 9h30 à 12h30
Lieu : Salle Laurent Brisebois

Tarif résidents : 255 $ - 12 cours
Tarif non-résidents : 

290 $ - 12 cours

Comment utiliser son 
iPad intermédiaire*
Du 20 janvier au 31 mars

Professeur : Pierre Thibodeau
Horaire : Mercredi - 13h à 15h
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 150 $ - 10 cours
Tarif non-résidents :  

165 $ - 10 cours

Stretching et Tonus*
Du 18 janvier au 19 avril

Professeure :  
Suzanne Mongrain

Horaire : Lundi - 9h30 à 10h30
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 90 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

99 $ - 12 cours

Yoga
Du 19 janvier au 13 avril

Professeure : Camille Proulx
Horaire : Mardi - 18h30 à 19h30
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 90 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

99 $ - 12 cours

Aquarelle avancée
Du 18 janvier au 19 avril

Professeure : Renée Dion
Horaire : Lundi - 13h30 à 16h30
Lieu : Salle Laurent Brisebois

Tarif résidents : 255 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

290 $ - 12 cours

Karaté familial  
Dynamik*

Du 21 janvier au 15 avril
Professeur : Francis Blondin

Horaire : Jeudi - 18h30 à 19h30
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 90 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

99 $ - 12 cours

Yoga débutant*
Du 21 janvier au 15 avril

Professeure : Mélanie Bourget
Horaire : Jeudi - 13h à 14h

Lieu : Centre communautaire
Tarif résidents : 90 $ - 12 cours

Tarif non-résidents :  
99 $ - 12 cours

Yoga et méditation 
pour enfants

Du 19 janvier au 13 avril
Professeure : Camille Proulx
Horaire : Mardi - 17h15 à 18h
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 90 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

99 $ - 12 cours

Comment utiliser 
son iPad*

Du 20 janvier au 31 mars
Professeur : Pierre Thibodeau
Horaire : Mercredi - 10h à 12h
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 150 $ - 10 cours
Tarif non-résidents :  

165 $ - 10 cours

Méditation*
Du 18 janvier au 19 avril

Professeure :  
Suzanne Mongrain

Horaire : Lundi - 11h à 12h
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 90 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

99 $ - 12 cours

Yoga sur chaise*
Du 21 janvier au 15 avril

Professeure : Mélanie Bourget
Horaire : Jeudi - 14h30 à 15h30
Lieu : Centre communautaire

Tarif résidents : 90 $ - 12 cours
Tarif non-résidents :  

99 $ - 12 cours

Adresses des salles

Centre Communautaire
1 ch. Fournel

Salle Laurent-Brisebois
765 ch. Sainte-Anne-des-Lacs

M
OT DE LA 

M
AIRESSE

Décembre, dernier mois de cette année 
marquante dont nous nous souviendrons 
longtemps… À l’aube de la nouvelle année, je 
ressens un mélange d’émotions. Je ressens 
de l’excitation face à la nouvelle année qui 
sera, nous le souhaitons tous, plus douce. Je 
ressens une immense tristesse pour toutes 
ces âmes perdues au combat. Finalement, 
je ressens beaucoup de gratitude envers 
tous ceux qui ont contribué, de près ou de 
loin, à éviter que la population ne s’effondre 
complètement. À vous tous, on vous dit un 
énorme merci !

Budget 2021
Le budget pour l’année 2021 sera présenté 
aux citoyens à la séance extraordinaire 
du conseil municipal du 21 décembre 
prochain. Les principaux points de celui-
ci seront intégrés dans la prochaine 
édition de l’Étoile que vous recevrez vers 
la mi-janvier.

Vitesse
Je crois que nous ne le dirons jamais 
assez, ralentissez !!! Depuis le début de 
la pandémie, nous avons pu assister à 
une forte croissance de marcheurs et de 
coureurs sur les routes. Cependant, puisque 
sur notre territoire, les chemins sont étroits 
et sinueux, il est important de redoubler 
de vigilance et de ralentir. Il en va de la 
sécurité de tous !

Remerciement
Je désire prendre le temps de remercier 
les employés municipaux pour leur 
grand dévouement lors de cette année 
particulière. Sans leur implication, il 
aurait été dif昀cile de faire naviguer 
l’organisation municipale à travers cette 
tempête, merci à vous tous ! 

Mot de la 昀n
Le temps des fêtes sera sans aucun doute 
très différent des autres années, mais 
je crois que c’est un sacri昀ce à faire si 
nous désirons retrouver une vie plus 
<<normale>> en 2021. Prenez le téléphone 
ou faites des appels vidéo avec les êtres 
chers que vous n’aurez pas la chance de 
visiter cette année, ce sera très apprécié ! 
Je vous souhaite tout de même, un 
merveilleux temps des fêtes remplis 
d’amour. Soyez prudents et on se revoit  
en 2021.

PROGRAMMATION LOISIRSPROGRAMMATION LOISIRS
Session Hiver 2021Session Hiver 2021

INSCRIPTION : Résidents : du 7 au 13 décembre 2020
 Tous : du 14 décembre au 8 janvier 2021

Inscription via notre site Internet : www.sadl.qc.ca
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Administration
Suite aux annonces gouvernementales, 
nous désirons aviser les citoyens que la 
Municipalité se conformera aux différentes 
demandes. Dans cette optique, prendre 
note des mesures ci-bas qui seront 
effectives à compter du 17 décembre 
prochain, et ce, jusqu’au 7 janvier 2021 
minimalement (dû à la fermeture scolaire 
prolongée) :

• Puisque le télétravail sera privilégié (tel 
que demandé par le gouvernement), 
il pourrait y avoir des délais 
supplémentaires dans la gestion de vos 
demandes;

• En cohérence avec le point précédent, 
nous vous recommandons de favoriser 
les communications par téléphone et/ou 
courriel;

• Si une rencontre doit avoir lieu avec 
un employé municipal, il vous faudra 
obligatoirement avoir convenu d’un 
rendez-vous avec cet employé AVANT 
de vous déplacer.

Mesures inchangées :
• Le port du couvre-visage en tout temps;

• La désinfection des mains;

• La distanciation physique, et ce, autant 
envers les membres de l’équipe que les 
autres citoyens extérieurs à votre bulle 
familiale;

• Si vous présentez des symptômes de 
la COVID-19, nous vous demandons 
de ne pas vous présenter aux bureaux 
municipaux.

Nous vous remercions de votre 
compréhension et de votre collaboration 
habituelle. 

Service de la sécurité incendie 
Numéro c iv ique
Trop souvent, les services d’urgence perdent un temps considérable à 
rechercher le numéro civique correspondant à un appel d’urgence ! Il est 
essentiel de vous assurer que votre numéro civique soit bien visible pour 
tous les intervenants (policiers, pompiers et ambulanciers). Également, lors 
de la saison hivernale, assurez-vous que la neige ne masque pas celui-ci.

Les  cendres  chaudes
Les cendres de bois peuvent demeurer chaudes jusqu’à 7 jours et continuer 
de produire du monoxyde de carbone. Au Québec, environ un incendie tous 
les 2 jours est causé par un mauvais entreposage de cendres chaudes ! 
Placez-les dans un contenant métallique à fond surélevé et muni d’un 
couvercle, puis déposez-le à l’extérieur, sur une surface incombustible, à 
plus d’un mètre des bâtiments. Vous pouvez également ajouter de l’eau ou 
de la neige aux cendres chaudes pour les refroidir. 

Service  de  l ’urbanisme
La Municipalité recueille présentement de nouvelles candidatures pour son 
comité consultatif d’urbanisme (CCU). Les membres du CCU sont amenés 
à formuler des recommandations à l’intention du conseil municipal 
concernant les dossiers urbanistiques. Ils apportent leur vision citoyenne 
sur les projets de lotissement et de développement, les demandes de 
dérogations mineures et les révisions de la réglementation. Les personnes 
intéressées doivent habiter Sainte-Anne-des-Lacs et être disponibles tous 
les 3e lundi du mois en soirée.

Veuillez adresser votre candidature à Madame Christine Valiquette, 
Directrice du Service de l’urbanisme au cvaliquette@sadl.qc.ca

Congé du temps 
des fêtes
Prendre note que les bureaux 
administratifs seront fermés du 24 
décembre 2020 jusqu’au 3 janvier 2021 
inclusivement à l’occasion du congé du 
temps des fêtes !

Malgré le contexte actuel, nous vous 
souhaitons un joyeux temps des fêtes !
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Dernière séance du Conseil de 
l’année, COVID-19 oblige, un 
retour en arrière puisque la réunion 
s’est tenue en vidéoconférence.  

Calendrier des séances ordinaires 
du Conseil 2021 
Les séances du conseil se tiendront 
le deuxième lundi de chaque mois à 
l’exception du mois d’octobre vu la 
tenue des élections municipales.  

Mise au point chemins des Lilas 
et des Cèdres  
Un point a été ajouté à l’ordre du 
jour par le conseiller Vaillancourt, et 
ce dès le début de la séance. Cet 
ajout se voulait être une mise au 
point sur la connexion, qu’il 
nomme, « non routière », entre les 
chemins des Lilas et des Cèdres. À la 
suite d’une rencontre entre ledit 
conseiller et deux citoyens de ce sec-
teur, messieurs Courteau et Saint-
Germain, une rencontre publique 
fut organisée afin de répondre à la 
requête des citoyens incluse dans la 
pétition déposée au Conseil.  

Cette rencontre aurait possible-
ment lieu le 16 janvier. Les modali-
tés resteront à établir selon l'état de 
la situation de la pandémie. Pour 
terminer son préambule qui se vou-
lait rassurant, le conseiller Vaillan-
court a soutenu que le projet se vou-

lait être à l’écoute des citoyens 
concernés : « On va s’adapter en 
fonction de ce que les citoyens pré-
fèrent. » 

Soutien financier à deux 
organismes  
Deux résolutions importantes ont 
été votées. L’une concernait le fonds 
de dotation Héritage plein air du 
nord (HéPAN) à qui la Munici-
palité a versé une somme de 
77 000 $ aux fins de constitution 
d’un fonds d’intendance pour deux 
terrains qui leur ont été cédés gra-
cieusement.  

Outre cette aide financière, un 
montant maximal de 4 000 $ sera 
déboursé à l’Agence des bassins ver-
sants de Sainte-Anne-des-Lacs 
(ABVLACS) pour les frais de labo-
ratoire du Réseau de Surveillance 
volontaire des Lacs (RSVL) qui 
devra investir 50 % de la demande 
de ce soutien financier. 

Des évènements très spéciaux 
La guignolée – Un court bilan a été 
présenté sur la cueillette des denrées 
alimentaires non périssables qui a 
été moindre cette année. D’autre 
part, les sommes d’argent ramassées 
ont été supérieures à l’an passé.  

La collaboration de tous les pom-
piers qui ont travaillé au barrage 

routier pour la guignolée a été souli-
gnée. Le Club Optimiste fut l’insti-
gateur de l’évènement et Simon 
Laroche l’organisateur en chef. L’an 
prochain annoncera la 30e édition 
de la guignolée.  

Comité pour le 75e de la munici-
palité – Le service des Loisirs est à la 
recherche de résidents bénévoles qui 
accepteraient de faire partie d’un 
comité organisateur pour les fêtes 
du 75e ainsi que d’un comité patri-
moine archives. Ceux qui sont inté-
ressés peuvent s’adresser au service 
des Loisirs. 

Entente avec le 
Journal des citoyens  
La Municipalité a octroyé un 
contrat de 10 640 $, toutes taxes 
incluses, pour la parution en 2021 
de 14 pages d'information dans le 
Journal des citoyens, désirant ainsi 
augmenter sa présence dans celui-ci 
qui est distribué dans toute la muni-
cipalité et qui est un organisme 
communautaire à but non lucratif. 

Dérogations mineures 
Quatre dérogations mineures ont 
été étudiées par le comité de 
l’Urbanisme (CCU). Trois d’entre 
elles ont été acceptées. Le conseiller 
Vaillancourt qui s’opposait à la 
demande de la dérogation du che-
min des Oliviers a réclamé le vote.  

En acceptant la dérogation 
mineure telle qu’elle est convenue 
dans la demande, il y aurait un allè-

gement à l’aspect dérogatoire envi-
ronnemental. De surcroit, le pro-
priétaire n’a pas procédé au retrait 
des travaux faits sans permis en 
bande riveraine, comme demandé 
par le service de l’Urbanisme l’an 
passé. Trois autres conseillers l’ont 
appuyé.  

Environnement  
La Municipalité désire réduire signi-
ficativement l’utilisation d’abrasifs 
et de sels de voirie sur son territoire. 
Elle a, donc, décrété que les seg-
ments de chemins, lorsqu’ils sont 
droits et plats, ne feront pas l’objet 
d’épandage à moins que les condi-
tions météorologiques rendent la 
surface desdits chemins dangereuse. 
Le comité de l’Environnement 
(CCE) s’est réjoui de cette décision 
puisqu’il avait formulé cette même 
demande au Conseil. 

La réduction des collectes des 
matières résiduelles à une fois par 
mois, pour la saison hivernale, a 
déplu à plusieurs citoyens. Cette 
décision fut prise par tous les maires 
de la MRC des Pays-d’en-Haut. 
Selon la mairesse, des efforts doivent 
être faits puisque le gouvernement 
provincial a ciblé « zéro déchets  » 
pour 2027. Les citoyens sont donc 
invités à doubler d’effort pour récu-
pérer plus et jeter moins. 

Boîte « zéro déchet » 
Si vous désirez vous départir de vos 
gants en nitrile et latex, masques 
anti-poussière, vêtements, filets de 

barbe, bouchons d’oreille et lunettes 
de sécurité, une boite « zéro 
déchets » a été placée, à cet effet, 
dans l’aire d’accueil de l’hôtel de 
Ville. 

Période de questions 
Plusieurs questions ont été posées 
quant au moment où la Politique 
environnementale serait adoptée et 
présentée à la population. Le 
Conseil en fera une analyse très 
sérieuse dès janvier.  

Lors de séances précédentes, des 
citoyens ont demandé de rendre 
public le rapport concernant le tra-
vail de l’agent de sécurité qui devait 
sensibiliser les citoyens au respect 
des règlements. Un résident est 
revenu avec cette requête. La mai-
resse s’est référée aux autres mem-
bres du Conseil pour prendre la 
décision; publiciser le rapport sem-
blait délicat et il y eut hésitation 
avant de connaitre une réponse défi-
nitive. Le rapport sera finalement 
déposé prochainement sur le site de 
la Municipalité.  

Mme Lucie Grace Brault Leblanc 
voulait des informations touchant la 
règlementation des abris tempos. Le 
Journal a signalé les structures lais-
sées en été. Le directeur général a 
confirmé que le règlement concer-
nait autant la toile que la structure.

Jacinthe Laliberté 

Séance ordinaire du Conseil municipal tenue le 14 décembre 
2020

D’ailleurs, le premier prix de 600 $ fut attribué à Valérie Rochon; le 
deuxième de 400 $ aux Habitations MLC et le troisième prix de 250 $ à Denis 
R. Bertrand. 

Concours Sainte-Anne-des-Lacs en lumière 

Des décors qui illuminent 
le cœur des villageois
Jacinthe Laliberté 

Le concours Sainte-Anne-des-Lacs en lumière, organisé par 
le service des Loisirs et de la Vie communautaire, avait 
pour but premier d’impliquer les citoyens et les entre-
prises du chemin Sainte-Anne-des-Lacs, entre le chemin 
des Bouleaux et le chemin Fournel, dans un projet enchan-
teur d’illumination du cœur du village. Les participants 
couraient la chance de gagner plusieurs prix.

1er prix, Valérie Rochon – Banc et luge sur devanture éclairée 

2e prix, Les Habitations MLC – Maison toute en couleur
«Le dormeur» de Mathieu Isabelle pourra 
se réchauffer des affres de l'hiver grâce à la 
tuque et le foulard – hors concours

3e prix, Denis R. Bertrand – Bonhomme de 
neige protégé de ses arbres 
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PIEDMONT

La mairesse a ouvert la séance en 
appelant les citoyens à redoubler de 
prudence pour limiter la propaga-
tion de la COVID, soulignant l’aug-
mentation de cas dans la MRC. 
« Pour la MRC des Pays-d’en-Haut, 
les cas actifs étaient de 21 vendredi, 
et sont montés à 41 aujourd’hui 
(lundi 7 décembre). » L’assemblée 
du Conseil s’est déroulée à huis clos 
et les ajustements techniques ont été 
apportés incluant une pause à la fin 
de l’assemblée pour donner le temps 
aux citoyens d’écrire leurs questions. 

Décembre est aussi le mois du 
dépôt du budget de la prochaine 
année. Mme Rochon a déjà souligné 
que le COVID avait forcé l’adminis-
tration à reporter de nombreux pro-
jets en 2020. On pourra voir les 
effets sur le budget des immobilisa-
tions (projets) et celui de l’adminis-
tration lors de l’assemblée du 
Conseil pour le budget 2021, pré-
vue le 16 décembre avec une rediffu-
sion accessible sur le site de 
Piedmont. 

Suivis 
Mme Rochon a indiqué que plu-
sieurs vérifications ont été faites 

suite à des plaintes de citoyens quant 
au déboisement qualifié d’excessif 
pour la construction d’une maison 
chemin Beaulne. Le constat est que 
quatre arbres ont été coupés au-delà 
du permis émis. Le propriétaire sera 
donc dans l’obligation de replanter 
des arbres de gros calibres pour les 
remplacer. À la question d’une 
citoyenne à combien l’amende s’élè-
vera-t-elle ? On a promis de revenir à 
la prochaine assemblée pour spéci-
fier les montants des amendes, 
comme prescrit par le règlement. 

Urbanisme 
Projet intégré résidences PLVC – 
Ce projet de 70 logements pour 
aînés autonomes voisin de 
l’Interclub, entre la rivière du Nord 
et la 117, fait l’objet d’un change-
ment de zonage et d’un processus de 
consultation qui a débuté le 16 
novembre.  

Le règlement permettra de modi-
fier les usages actuels de la zone au 
sud de l’Interclub jusqu’au chemin 
de la gare. Les usages actuels permis 
sont mixtes : commercial (incluant 
la possibilité d’hôtels, de restaurants, 

etc.) et résidentiel (un seul loge-
ment). La proposition adoptée par 
règlement suggère d’y ajouter du 
résidentiel de trois logements et plus 
et permet les projets intégrés avec 
une densité maximum de six loge-
ments à l’hectare. Parmi les com-
mentaires des citoyens, plusieurs 
sont liés à la conservation des élé-
ments naturels, mais également 
pour une plus grande sensibilité à 
l’environnement, tel le commentaire 
à l’effet d’accorder trop de cases au 
stationnement extérieur. On peut 
lire les réponses aux questions des 
citoyens sur le site de Piedmont sous 
l’onglet « avis publics ». www.pied-
mont.ca/DATA/DOCUMENT/Repo
nses_Consultation_publique_novem-
bre_2020.pdf 

La prochaine étape est la possibi-
lité pour les résidents des zones 
contigües de s’opposer aux change-
ments d’ici le 11 janvier en signant 
un registre pour la tenue d’un refe-
rendum. 

Projet Mont Belvédère 
Le Conseil a approuvé le projet de 
règlement déposé en octobre qui 
interdira les projets intégrés et fixe la 
superficie des lots à 5 000 mètres 
carrés pour la zone située derrière le 
chemin du Cap, avec un accès par le 
chemin de la Corniche. Selon 
madame Rochon, on préserve la 
typologie résidentielle de faible den-
sité du quartier. À la question d’un 

citoyen, M. Leroy, « combien de 
résidences seront construites ? », la 
mairesse a répondu qu’on ne sait pas 
parce que le promoteur n’a pas 
encore soumis son projet. Une 
consultation sous la forme d’un 
appel de commentaires écrits 
jusqu’au 11 janvier pour remplacer 
une consultation publique. On 
trouve les documents liés à cette 
consultation sur le site de Piedmont 
(règlement #757-65-20). 

Peu de projets approuvés en 
décembre : une rénovation exté-
rieure au 505, chemin des Fauvettes 
et un permis après le remplacement 
du parement extérieur au 234, che-
min de la Montagne; approbation 
pour deux enseignes : une pour 
Italnord sur la 117 et l’autre pour un 
nouveau restaurant « Beaumier bar à 
vin » en lieu et place de l’ancien 
Bistro Gusto. 

Convention collective 
Une entente de principe est interve-
nue pour le renouvellement de la 
convention collective échue le 30 
novembre 2019. L’entente d’une 
durée de cinq ans (avril 2024) pré-
voit l’indexation des salaires entre 
2 % et 2,5 % par année et des dispo-
sitions pour une application plus 
facile. Rappelons que le salaire des 
élus est ajusté à la hausse selon les 
augmentations consenties aux 
employés. 

Finances 
Le Conseil a également approuvé 
l’adhésion à un programme d’aide 
aux employé(e)s et aux élu(e)s 
auprès d’Optima Santé globale pour 
un coût estimé à 1 500 $ par année. 

En parallèle, on a approuvé l’octroi 
d’un mandat à la firme MMGC au 
coût de 5 250 $ (avant taxes) pour 
30 heures, afin de faire une analyse 
du maintien de l’équité salariale, un 
exercice imposé tous les cinq ans.  

On a retenu les services de la firme 
d’ingénierie Équipe Laurence au 
coût de 9 930 $ afin de proposer les 
correctifs aux problèmes de drainage 
pluvial sur une distance de plus de 
400 mètres demandé par des 
citoyens du chemin des Épinettes. 

Les services d’audit annuel seront 
dorénavant offerts par la firme 
Raymond Chabot Grant and 
Thornton au coût de 20 500 $ (plus 
taxes). 

Plusieurs subventions ont été 
approuvées, dont 10 863 $ pour la 
Maison des jeunes de Piedmont/ 
Saint-Sauveur; 1 000 $ à la Fonda-
 tion médicale des Laurentides et 
200 $ à la maison Ombre Elle qui 
offre une aide à l’hébergement pour 
les femmes victimes de violences.

Assemblée du Conseil du 7 décembre 2020

Louise Guertin

Sans traineau tiré par ses rennes 

Un vrai père Noël 
pour les enfants  

Le père Noël est arrivé à Piedmont 
En attendant le père Noël, les enfants de 3 
à 12 ans, accompagnés d’un adulte par 
enfant, avaient accès aux glissades, pour 
un bloc de deux heures. L’attente fut agré-
mentée grâce à diverses animations : bis-
cuits et chocolat chaud dans l’igloo, ani-
mation des lutins Foutoukours et aire d’at-
tente sous une tente chauffée.  

Le clou de la journée fut, évidemment, 
l’arrivée du père Noël qui s’était moder-
nisé. Au lieu du traineau tiré par ses 
rennes, l’hélicoptère qui l’amenait sur 
les pentes des Glissages des Pays d’en-
Haut, a doucement atterri sous les cris 
de joie et les applaudissements des 
enfants et des parents. – Il va s’en dire 
que ce dernier avait amené avec lui 
quelques-uns de ses lutins.  

Une visite attendue par les enfants 
de Sainte-Anne-des-Lacs 
150 petits annelacois, de 0 à 9 ans, ont 
reçu un cadeau du père Noël qui avait 
troqué son traineau pour un beau 
camion rouge savamment décoré par le 
lutin qui l’accompagnait.   

Le père Noël, comme à son habitude, 
a voulu personnaliser son cadeau en se 
rendant à chacune des maisons. Son 
arrivée, faisait la joie des enfants qui 
l’attendaient impatiemment. 

L’an passé, 97 enfants ont 
reçu un cadeau lors du 
dépouillement de l’arbre de 
Noël comparativement à 150 
cette année, une augmenta-
tion considérable. Pour rece-
voir ce cadeau, les parents 
devaient compléter une des fiches d’ins-
cription qui avait été, préalablement, dis-
tribuées dans les commerces du village.    

Grâce aux efforts des lutins du père 
Noël, tous ces enfants garderont un sou-

venir certain de cette journée où il s’est 
présenté à la porte de leur maison pour 
venir porter un des premiers cadeaux tant 
attendus.

Jacinthe Laliberté 

Le père Noël, l’ami de tous les enfants, est venu les visiter 
malgré les mesures sanitaires imposées. À Piedmont et à 
Sainte-Anne-des-Lacs, les enfants n’avaient d’yeux que 
pour ce célèbre personnage tant attendu à l’approche des 
Fêtes.

L’arrivée du père Noël en hélicoptère aux Glissades des Pays 
d’en-Haut a fait sensation auprès des enfants.

« Ce n’est qu’un au revoir. Je vous reverrai l’an prochain », de dire le père Noël à Alex et 
Catherine Auger, les parents de Thomas (3 ans) et de Sophia (5 ans).

Julia Furinoo encourage la petite Faith de 2 1/2 ans à prendre le cadeau que lui tend le père 
Noël.

Notre journaliste Émilie Corbeil ainsi que ses enfants et son conjoint 
ont profité de l’igloo pour se sustenter de biscuits et de chocolat chaud 
en attendant l’arrivée du père Noël.
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Débutons tout d’abord par 
contempler sa couleur vive dans 
les tons jaunes doré. Ni claire ni 
opaque, toutefois brillante pour 
cette catégorie, sa mousse déli-
cate à grandes bulles possède une 
tenue respectable nous permet-
tant de la savourer longuement. 

Au nez, ses arômes sont bien 
équilibrés : parfums d’orange et 
d’agrumes, légèrement floral se 
terminant en douceur sur des pe-
tites notes d’épices bien subtiles. 

La recette de cette bière est 
particulière, car elle est brassée 
avec plus de 97 % de malts biolo-
giques de chez Caux-Laflamme, 
situé à Saint-Narcisse-de-Beauri-
vage (Québec), et un petit 2 % de 
houblons biologiques, ce qui lui 
donne un petit goût céréalier 
agréable avec très peu d’amer-
tume et laisse une sensation très 
désaltérante en fin de bouche. 

Grandement appréciée pour son 
faible taux d’alcool de 4,3 %, elle 
fait partie des bières de soif qui se 
proposent amicalement, tant en 
apéro qu’en drink principal, à 
votre table. La servir à 6 degrés 
serait parfait. 

Excellente compagne pour les 
huîtres ou petits craquelins aux 
moules fumées, elle est aussi ma-
gnifique avec un fish & chips 
maison et pourquoi pas une 

mayonnaise avec un soupçon de 
citron. 

Historiquement parlant… 
Boldwin a vu le jour en 2016, mais 
c’est en 2018 qu’un grand vire-
ment s’opère : fonder le Collectif 
Brassicole Ensemble afin d’offrir 
aux propriétaires de plusieurs pe-
tites micro-brasseries la possibilité 
de mettre en commun leurs forces 
et leurs ressources et ainsi s’assu-
rer de brasser des bières biolo-
giques à des prix compétitifs. 
Brasser des bières biologiques re-
quiert un coût plus élevé : ingré-
dients et travail exigeant pour les 
différentes équipes, l’assurance 
des demandes de certification 
ainsi que la traçabilité des ma-
tières premières. Faire le choix de 
brasser bio demande d’unir les 
forces de tous ! 

Un bel esprit de collabora-
tion qui regroupe quatre 
marques prend forme : Bold-
win, Vagabond, Des Cantons 
et les bières Loop. Un beau 
partage pour l’utilisation des 
infrastructures et ainsi main-
tenir une force au niveau des 
ventes. Vous y trouverez de 
bons produits à prix aborda-
ble et partout dans les épice-
ries de votre région. 

« La marque Boldwin est 
détenue par un groupe d’en-

trepreneurs d’expérience qui sou-
haitent faire de la bière autrement 
et faire évoluer le modèle d’af-
faires de l’industrie agroalimen-
taire pour le rendre plus 
socialement et environnementa-
lement responsable. » 

Le Journal exprime sa gratitude 
à Katerine Dutil-Bruneau, pour sa 
belle collaboration en répondant 
rapidement à nos questions et 
également d’avoir partagé plu-
sieurs produits Boldwin. 
Pour terminer avec poésie… 
« Une canicule qui nous invite à 
errer au hasard des soifs, pour 
l’azur des vents. Cette bière le 
chatoiement des heures en terre 
de paix » - Éliot Lafrenière. 

Santé en grande quantité ! Dé-
gustez et partagez !

La B B B B – Bière biologique Boldwin de Boucherville

Johann Plourde – Afin d’accueillir ce moment si précieux qu’est le 
temps des Fêtes, voici Lueur, une bière sous une étiquette charmante 
illustrée par Éliot Lafrenière, une Pilsner vive aux couleurs d’espoir 
danse joyeusement en bouche sur des notes biologiquement québé-
coises et fièrement brassée par un collectif brassicole qui se veut au-
dacieux !

Gleason Théberge
motsetmoeurs@journaldescitoyens.ca

Samedi, temps du temps
Repères intérieursLA CHRONIQUE 

d’Halo

Sandra Friedrich
halo@journaldescitoyens.ca

Pour la plupart des noms de nos 
jours de semaine, il faut se référer 
aux Chaldéens, anciens Perses, 
habitants de ce que nous appe-
lons aujourd’hui le Moyen-
Orient. Grands observateurs du 
ciel, ils ont divinisé les sept points 
lumineux se déplaçant entre d’au-
tres étoiles autrement fixes et leur 
ont consacré les heures du jour en 
séquence régulière. Mais comme 
le nombre de celles-ci ne corres-
pondait pas exactement aux sept 
dieux, la première heure de cha-
cun des jours a été décalée de l’un 
à l’autre, consacrant ainsi toute 
journée à la première divinité 
invoquée à l’aurore.  

Les Grecs ont repris leur pra-
tique en faisant se succéder leurs 
dieux selon les mêmes planètes 
appelées astres errants (planètôs), 
mais en commençant par Cronos, 
d’où viennent divers mots asso-
ciés au temps, dont chronomètre, 
chronologie et même chronique, le 
type de texte à parution espacée, 
comme celui-ci. Puis, les 
Romains ont adopté une même 
référence aux astres, mais en évo-
quant d’abord le Soleil et la Lune, 
suivis des autres noms de jour de 
notre semaine jusqu’à leur dieu 
leur équivalent du Cronos grec 
Saturne, dont la désignation est 
plus évidente dans le Saturday 
anglais (saturn day). 

Cette divinité gréco-romaine est 
décrite comme un père dévorant 
ses enfants dès leur naissance, de 

peur que l’un d’eux ne cherche 
ensuite à le remplacer. On peut y 
voir l’attitude du mâle qui exerce 
sa domination sur les jeunes du 
troupeau, l’arbre qui bloque de 
son feuillage l’accès à la lumière 
aux nouvelles pousses de sa pro-
pre espèce, la cruauté des mono-
poles qui écrasent ou avalent les 
petits commerces... Les symbo-
listes en ont surtout fait l’évoca-
tion du Temps, qui fait disparaî-
tre inévitablement les êtres autant 
qu’il les crée.  

Le nom de notre samedi n’ori-
gine pourtant pas de ce Cronos-
Saturne, mais de deux souches 
qui ont fusionné leurs troncs : 
une ancienne appellation appa-
rentée à semaine le désignant 
comme le septième jour (semedi), 
elle-même issue d’une référence 
au jour du sabbat juif (sabbatum). 
On en retrouve, d’ailleurs, la trace 
dans les sábado espagnol, sabato 
italien et soubotta russe. On peut 
ainsi constater l’importance jadis 
accordée dans ces civilisations au 
jour du repos (sâbbât), respecté 
par la tradition juive, d’après le 
récit biblique, du moment où la 
création symbolique du monde a 
été interrompue.  

Avec les connaissances actuelles, 
c’est au Big Bang que nous consa-
crerions cette journée : bigueba-
gnedi ?

Dans cette période de 
perte de repères exté-
rieurs, retrouvons les 
repères intérieurs. 

Après une année de chroniques 
dans lesquelles j’ai abordé différents 
thèmes (le lien, la non-violence, la 
gratitude, le respect, la communica-
tion relationnelle, la relation à l’au-
tre, les 5 Accords Toltèques) pour ce 
mois de décembre, je voudrais de 
nouveau partager mon mantra : « Si 
je ne puis changer ce qui m’entoure, 
au moins puis-je changer ma façon 
de le vivre, de penser, de relation-
ner ». 

Vous êtes nombreux à m’avoir lu 
et entendu exprimer sur cette for-
mule. Eh bien l’actualité – encore – 
me donne raison de marteler mon 
message. La planète est très précisé-
ment dans un contexte sur lequel le 
seul levier d’action face à un monde 
qui semble s’effondrer, est de pren-
dre soin de ses pensées, d’apprendre 
à parler authentique (je vous ren-
voie à ma rubrique de février), à se 
rencontrer soi pour mieux ensuite, 
seulement ensuite, bien plus tard, 
partir à la rencontre de l’autre.   

Cette pandémie nous offre un 
luxe incroyable : les retrouvailles 
avec soi. Il ne s’agit pas tellement 

d’un travail de croissance person-
nelle que d’un travail de réconcilia-
tion. Et tout ce désordre extérieur 
permet de réconcilier une partie de 
soi. Je vous invite à relire ma chro-
nique d’août dernier dans laquelle 
je faisais le constat que : « Vous êtes 
des analphabètes relationnels qui 
passez votre temps à vous blesser les 
uns les autres ».  

À l’orée d’une nouvelle année, ce 
qu’il reste à accomplir c’est d’accep-
ter que votre monde ne sera plus 
jamais pareil et que l’issue se situe 
dans une position intérieure active : 
être à l’écoute de ses besoins, les dis-
tinguer, les connaître et ralentir. 
Regardez-moi, pacifique je me pré-
lasse sur mon divan, langoureuse-
ment. Vous pensez que tout cela 
s’acquiert par essence ? Hé bien 
non ! Figurez-vous que j’ai intégré 
une discipline dans ma vie pour 
développer attention et vigilance. 
J’ai remarqué que cela augmentait 
la présence qui est la plus belle 
forme de l’amour. Donc je poursuis 
mon entraînement. Ce n’est pas 
facile de rester en paix. Pourtant, 
être en paix, ça s’apprend, c’est une 
hygiène de vie. 

Ce que j’essaie de vous dire c’est 
que la réponse n’est peut-être pas 

dans la « lutte contre », mais dans 
l’adaptation. Plus vous cultiverez la 
compassion envers vous-même en 
faisant le choix conscient, chaque 
jour de votre vie, de connaître quels 
sont vos propres besoins et valeurs, 
plus vous vous respecterez et respec-
terez l’autre, donc moi. 

Et au lieu d’agir par devoir pour 
obtenir une récompense ou pour 
échapper à la honte, à la culpabilité 
et à la sanction, vous aurez appris à 
détecter ce qui se passe en dedans 
de vous et l’accueillir. Au lieu de 
hurler, critiquer, violenter, vous 
développerez une société de sollici-
tude où l’entraide et le vivre-ensem-
ble priment sur l’individualisme. 

C’est un long, très long apprentis-
sage. Se respecter soi c’est appren-
dre à se voir tel qu’on est. Respecter 
l’autre c’est apprendre à le voir tel 
qu’il est et non pas tel que je crois 
qu’il est (ou pire qu’il devrait être). 
Si vous écoutez, si vous respectez 
votre nature et savez la faire respec-
ter par les mots, par le langage de la 
bienveillance, alors tout le monde 
évite la violence.  

Et ce sont les vœux que je formule 
pour 2021.



Expériences à la maison 
L’organisme Technoscience Mauricie- 
Centre-du-Québec, membre du ré-
seau Technoscience, a mis à la dispo-
sition des parents une foule d’expé-
riences à  faire avec leurs jeunes, à la 
maison. Le réseau a pour but de pro-
mouvoir la science et la technologie, 
par différentes activités de loisir et 
culture scientifique, de soutenir le 
développement du loisir scientifique 
auprès du milieu scolaire et scienti-
fique et d’intéresser les jeunes aux car-
rières en science et technologie. 

C’est cet organisme qui chapeaute 
l’Expo-sciences qui, chaque année, 
mobilise quelques  15 000 jeunes de 
6 à 20 ans et leur permet d’avoir un 
premier contact avec la science. 

Parrainé par Luc Langevin, le réseau 
Technoscience est par ailleurs l’insti-
gateur du magazine Les Débrouillards 
et du club du même nom. 

Les Débrouillards 
Ces expériences, toutes simples, ne 
nécessitent en général que des élé-
ments que nous avons déjà sous la 
main. Armés d’un simple tablier, les 
enfants pourront fabriquer de la 
pâte à modeler, de la tire éponge, un 
prisme pour voir des hologrammes, 
et bien davantage. Quelques 
minutes suffisent pour réaliser 
chaque expérience, les rendant 
toutes particulièrement accessibles 
aux jeunes enfants. 

Expériences Génitrucs 
Les expériences génitrucs sont faites 
en fonction d’enfants un peu plus 
âgés et nécessitent un peu plus 
d’équipement. Elles sont toutefois 
particulièrement pertinentes pour 
comprendre certains phénomènes 
naturels courants. 

Les expériences Débrouillards et 
Génitrucs sont disponible sur le site 
de Technoscience Mauricie-Centre-
du-Québec à l’adresse https://tech-
noscience-mcq.ca/experiences-a-la-
maison/. 

Des boîtes pratiques 
Pour les enthousiastes, des coffrets 
sont disponibles dans la section 
boutique. Ils offrent tout le matériel 
requis pour réaliser des expériences 
enlevantes à tous âges. Les coffrets 
sont disponibles pour les 4-5 ans, les 
6-12 ans et les 10-15 ans. Ils cou-
vrent les domaines de l’astronomie, 
de la chimie et de l’ingénierie. 
Pratique, la commande en ligne 
nous permet de recevoir les coffrets 
directement à la maison. 

Un concours moins connu 
Le Réseau Technoscience offre cette 
année sa deuxième édition du 
concours l’Odyssée de l’objet – Une 
compétition de design industriel 
s’adressant à tous les élèves du 
secondaire du Québec. Par ce 
concours, les élèves sont invités à 
concevoir un objet simple, innovant 

et utile suivant une thématique par-
ticulière. Cette année, il s’agira de 
concevoir un objet de voyage. Les 
inscriptions sont ouvertes jusqu’au 
20 janvier prochain à l’adresse 
suivante : https://odysseedelobjet.ca/ 
concours/. 

La première année du concours, 
s’étant déroulée sous le thème de la 
survie, donne une idée de la formi-
dable inventivité des jeunes. Le pre-
mier prix pour le deuxième cycle a 
été octroyé à des élèves de la polyva-
lente Benoît-Vachon qui ont fabri-
qué un gant pouvant tenir les appa-
reils électroniques au chaud et les 

recharger grâce à l’énergie solaire en 
cas d’urgence. 

Le Réseau absent dans les 
Laurentides 
On trouve des organismes régio-
naux membres du Réseau 
Technoscience en Mauricie-Centre-

du-Québec, en Abitibi-Témisca-
mingue, dans l’Est-du-Québec, en 
Estrie, dans la région métropolitaine 
de Montréal, en Outaouais, sur la 
Côte-Nord, à Québec-Chaudière-
Appalaches et au Saguenay-Lac-St-
Jean. 
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Benoit Guérin 

Une page d’histoire se 
tourne ces jours-ci chez 
notre voisine de Sainte-
Adèle. Le mythique hôtel 
Chantecler sera démoli 
partiellement pour être 
converti en résidence pour 
personnes âgées. 

Sur la carte postale, on reconnaît 
l’hôtel qui offrait de nombreuses 
activités, de la baignade au ski en 
passant par le curling. L’hôtel a été 
construit en 1938 sur le bord du lac 
Rond et comptait au départ seule-
ment 45 chambres. Sur la photo 
datant de 1946, on remarque un cer-
cle sur la tourelle à gauche, que le 
rédacteur de la carte explique ainsi : 
« Le cercle sur la carte indique notre 
chambre ».

L’hôtel 
Chantecler, 
1946 
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Noël 2020 en science 

Une nouvelle expérience
Émilie Corbeil 

Si notre Noël s’annonce bien différent de ce que nous 
connaissons, il n’en sera peut-être pas moins heureux 
pour les enfants. En bulle familiale restreinte, il s’agira de 
leur donner du temps. Le temps qui, toujours, manque. 
Cette année, on ne recevra pas une tonne de monde. La 
maison n’aura pas à être léchée. On ne songera pas à une 
énième manière innovante de présenter la bûche. Les pos-
sibilités sont nombreuses. Et pourquoi pas, un peu de 
science ?

Résultat de l’expérience Bulles, mousse et tire, qui annonce le plaisir à venir à 
l’heure du dessert. Elle nous rappelle que derrière la cuisine, il y a la science.

Pour les tout-petits, une pâte à modeler faite d’ingrédients sûrs. Lili, 18 mois, a 
eu beaucoup de plaisir à la fabriquer elle-même.

Le Gant-Aliv, issu du projet Pochette 
Autonome pour Appareils Intelligents 
en cas de Survie (P .A.S.P.A.S.) a été 
inventé par 7 élèves de deuxième cycle 
de la Polyvalente Benoît-Vachon de 
Sainte-Marie.
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« Les arts sont les meilleures façons 
d’entrer en contact avec les cultures 
autochtones ». C’est Louis-Karl 
Picard-Sioui qui lançait cette affir-
mation lors d’une entrevue de pro-
motion pour le Salon du livre des 
Premières Nations. M. Sioui est 
directeur de l’organisme 
Kwahiatonhk ! (Nous écrivons! en 
langue wendat) dont la mission est 
de faire la promotion des auteurs et 
du livre autochtones. C’est égale-
ment Kwahiatonhk! qui organise 
depuis neuf ans le Salon du livre des 
Premières Nations (SLPN). 

Le SLPN se déroule normalement 
au centre-ville de Québec, mais 
cette année, COVID oblige, les acti-
vités ont été entièrement revues 
pour pouvoir être diffusées sur le 
web. Une cinquantaine d’auteurs 
autochtones ont participé à des 
déjeuners-poésie, des entrevues, des 
rencontres et des discussions qui 
permettaient de plonger les visiteurs 
virtuels dans l’univers malheureuse-
ment souvent méconnu de la littéra-
ture autochtone. La programmation 
offrait aussi des balados littéraires 
thématiques et des lectures de textes 
inédits. Tous les enregistrements et 
textes sont encore disponibles sur le 

site web de l’événement (https:// 
kwahiatonhk.com/edition-2020/). 

Pour ceux dont la curiosité aurait 
été piquée après avoir « fréquenté » 
le SLPN et qui désireraient poursui-
vre leur exploration, voici une liste 
d’ouvrages écrits par des auteurs 
issus des Premières Nations : 
• De vengeance, de J. D. Kurtness : 

Très court polar un peu sinistre et 
à l’humour caustique qui a valu à 
l’auteure innue plusieurs distinc-
tions. Cette auteure a aussi publié 
plus récemment Aquariums, que 
l’on qualifie de roman environne-
mentaliste, dont l’univers lumi-
neux contraste avec celui de son 
premier roman. 

• Le droit au froid : le combat d’une 
femme pour protéger sa culture, 
l’Arctique et la planète (The Right 
to be Cold: One Woman’s Story of 
Protecting her Culture, the Arctic 
and the Whole Planet) de Sheila 
Watt-Cloutier : Livre qui retrace 
la vie de l’auteure née à Old Fort 
Shimo (maintenant Kuujjuaq). 
Elle y relate comment son par-
cours personnel l’a amenée à lut-
ter contre les changements clima-
tiques qui affectent durement les 
peuples inuits.   

• Kukum de Michel Jean : roman 
inspiré de la vie de l’arrière-grand-

mère de l’auteur et qui retrace la 
sédentarisation forcée des Innus. 
Ce livre a remporté cette année le 
prix France-Québec. 

• Ligne brisée (The Break) de 
Katherena Vermette  Roman se 
déroulant dans le quartier North 
End de Winnipeg qui relate les 
répercussions sur la communauté 
autochtone de l’agression d’une 
jeune femme métisse. L’auteure, 
elle-même métisse résidant au 
Manitoba, est, par plusieurs, 
considérée comme une étoile 
montante de la littérature cana-
dienne. 

• Shuni de Naomi Fontaine : 
L’auteure adresse à son amie Julie 
(prononcé Shuni en innu) une 
longue lettre dans laquelle elle 
parle de la communauté innue de 
la Côte-Nord, de sa famille, ses 
traditions et des paysages qui 
l’ont marquée. Ce livre a rem-
porté le prix littéraire des Collé-
giens en 2020. 

• Uiesh – Quelque part, de 
Joséphine Bacon : Recueil de poé-
sie de cette auteure-phare de la lit-
térature autochtone québécoise. 
Il a remporté plusieurs prix dont 
le Prix des libraires en 2019.

Salon du livre des 
Premières Nations
Valérie Lépine 

Du 25 au 29 novembre derniers avait lieu la 9e édition du 
Salon du livre des Premières Nations. Comme bien d’au-
tres événements culturels cette année, cette édition était 
entièrement offerte en numérique. Le Salon a ainsi pu 
rayonner bien au-delà de la ville de Québec et permettre à 
ceux qui auraient manqué l’événement d’avoir accès 
encore aujourd’hui à son contenu.

CHRONIQUE 
VÉTÉRINAIRE 

La bonne référence  

Quinze années de rédaction écrite ont 
passé. Déjà... 

Des dizaines et des dizaines d’articles 
ont été publiés dans cette petite chronique 
mensuelle que j’affectionnais particulière-
ment. Mon objectif a toujours été de vul-
gariser au maximum le sujet  de l’article et 
de ne pas créer de lourdeur inutile à des 
rubriques vétérinaires qui se voulaient 
avant tout très accessibles au grand public. 

De multiples sujets ont été discutés : 
l’éducation de base pour la santé de votre 
animal, des opinions d’ordre scientifique, 
des mises à jour de sujets touchant l’actua-
lité vétérinaire, les nouvelles tendances à 
la mode par moment, je vous ai fait aussi 
connaître l’autre côté de la médaille : celui 
des vétérinaires et de leur quotidien avec 
vos animaux.  

Cette rencontre mensuelle entre vous et 
moi a été une merveilleuse plate-forme sur 
laquelle j’ai aimé interagir. Au fil des ans, 
je me suis rendue compte que ma fibre pé-
dagogique est bien développée et que 
j’aime particulièrement informer mes 
clients de la condition dont souffre leur 
animal. Pour moi, que le client saisisse clai-
rement les enjeux de la maladie et son rôle 
dans la guérison est essentiel pour une re-
lation de qualité à long terme.  

Le monde vétérinaire tend à changer ra-
pidement. De nouveaux services animaliers 
commencent à se présenter dans certaines 
grandes surfaces à bannières non-vétéri-
naires. Le marché animal est un filon qui 
intéresse les grands dirigeants commer-
ciaux. Et d’autant plus qu’avec la pandémie 
actuelle et les mesures de confinement 
obligé, les gens adoptent en masse des ani-
maux pour contrer leur solitude.  L’animal 
est considéré par le marché financier 
comme un atout enrichissant.   

Si j’avais un dernier conseil à vous offrir 
(parce que je ne peux m’en empêcher !), 
que ce soit pour un jeune animal ou pour 
votre animal vieillissant, c’est d’aller de-
mander vos questions aux bonnes per-
sonnes. Nous avons déjà discuté de 
l’importance cruciale de demander des 
conseils à des professionnels vétérinaires. 
Le défi n’est pas de trouver des réponses, 
mais de trouver les bonnes réponses. Le vé-
térinaire RESTE et SERA toujours LE SEUL 
professionnel de calibre universitaire de la 
santé animale. Avec la venue de gros 
joueurs sur le marché d’ici les prochains 
mois, vous verrez des offres de services et 
de produits pour les animaux qui ne sont 
plus supervisés par des professionnels cou-
verts par un ordre professionnel. Quel est 
le mandat d’un ordre professionnel ? Celui 
de la protection du public. En tant que vé-
térinaire, nous avons le devoir de vous 
donner la meilleure des réponses démon-
trée en ce qui a trait à l’environnement, la 
psychologie, la nutrition, la santé et le 
bien-être de vos animaux. Si nous déro-
geons à cette règle, nous pouvons avoir des 
représailles. Nos standards de qualité en ce 
qui a trait à nos connaissances, notre for-
mation continue, nos actes réservés, nos 
devoirs d’information et de la protection 
de la santé publique sont très élevés.  

Or, qu’en sera-t-il du préposé qui vous 
informera sur le plancher d’une bannière 
non-vétérinaire ? À vous d’y réfléchir. À 
vous de déterminer à qui vous serez prêts 
à offrir votre confiance pour prendre soin 
de votre animal.  

Ce fut un plaisir de vivre cette expé-
rience d’écriture. En espérant que vous en 
aurez eu autant à me lire ! Merci encore de 
m’avoir été si fidèle tout au long de ces 
nombreuses années.  

Dre Valérie Desjardins, m.v.

CHRONIQUEDans les rues Prévost

Un défilé plein 
de magie !

Quatre chars allégoriques ont défilé 
dans les rues de Prévost et sont allés à la 
rencontre de petits et des grands le 12 
décembre dernier. Le défi était grand tout 
comme le territoire de Prévost, alors ce 
sont quatre défilés en simultané qui ont 
couvert près de 80% du territoire ! 

Sur les pages Facebook de plusieurs 
citoyens, on pouvait entendre et voir en 
direct les enfants s’exclamer et impatients 
de voir le char allégorique de plus près ! 
On pouvait aussi lire des commentaires 
comme : « Un gros merci Père Noël, mon-
sieur le Maire et vos complices pour ce 
défilé plein de magie... les adultes ont 
beaucoup aimé aussi ! À l'an prochain, 
d'accord ? » 

En interrogeant la Ville, on apprend que 
l’idée vient du Service des Loisirs, plus 
particulièrement de Marc-André Coull 
(responsable communautaire) et Caroline 
Roberge (technicienne aux sports et loi-
sirs). Cela a demandé un travail d’équipe 
et la coordination de plusieurs autres ser-
vices de la Ville afin de voir à la promo-
tion et à l’animation le soir de l’événe-
ment. En plus,  il neigeait ce samedi, l’en-
tretien des rues était capital pour 
permettre aux chars d’emprunter toutes 
les rues sécuritairement. « Cet événement 
était le premier organisé en pandémie et 
nous pouvons dire que c’était un grand 
succès ! », d’ajouter Gabrielle Malacket, 
responsable expérience citoyen et com-
munication. 

 

  La patinoire enchantée     La cachette du Bonhomme de neige
  Le royaume des bonbons   Le trône du Pôle Nord 

Carole Bouchard 

Lumières, musiques et vœux de 
Noël sont venus jusqu’aux enfants 
pour leur plus grand plaisir ! 
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par Odette Morin, décembre 2020Solution page 32

MOTS CROISÉS Odette Morin

1 – Acteur et cinéaste britannique mort en 
1977, il créa « Charlot ». 

2 – Cinéaste d’origine britannique, il réalisa 
« Psychose ». 

3 – Cinéaste et acteur américain, il réalisa 
« Annie Hall ». 

4 – Très mauvais film. 
5 – Le petit, c’est la télé. 
6 – Fut aussi la muse de Gilles Carle. 
Mot (ou nom) recherché : Couturière fran-
çaise. 

1 – Légume bulbeux au goût d’anis. 
2 – Bourgeon de la chicorée mangé en sa-

lade. 
3 – Aussi appelé blé noir, on en fait des ga-

lettes. 
4 – Champignon souterrain très recherché. 
5 – Flottante, elle est faite d’œufs à la 

neige. 
6 – On l’appelle aussi aveline. 
Mot (ou nom) recherché : Banquet somp-
tueux.

Solution page 32
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Par Odette Morin 

Placez dans la grille la première lettre de la réponse de chaque énigme. Vous obtien-
drez ainsi le mot ou le nom recherché.

Pour le mois de décem-
bre, nous avons écouté, 
ciné-gars et moi, la série 
Little Fires Everywhere. 

Sombre et haletante, avec un 
angle psycho-social intéressant, 
Little Fires Everywhere (La saison 
des feux) est l’adaptation du best-
seller éponyme de Celeste Ng, 
publié en 2017. L’auteure parti-
cipe aussi au scénario. Les actrices 
principales, Reese Witherspoon 
et Kerry Washington, quant à 
elles, sont productrices. 

Nous vous suggérons cette série 
pour plusieurs raisons, entre 
autres la réalisation, le jeu des 
acteurs et des actrices, l’histoire, 
et j’en passe. Mais les plus impor-
tantes sont le sujet et la manière 
dont il est amené. Dans la même 
veine que la série Big Little Lies. 

La série comporte une saison 
de huit épisodes d’environ 50 
minutes. Donc, facile à regarder 
durant le congé des Fêtes ! 

Synopsis 
Drame, 2020. États-Unis. 
Réalisateur : Liz Tigelaar. Inter-
prètes : Reese Witherspoon, 
Kerry Washington, Joshua 
Jackson. Disponible sur Amazon 
Prime Video Canada. 

Durant l’été 1997, Mia 
Warren, une mère artiste, céliba-
taire et bohème, et qui cache de 
lourds secrets, s’installe avec sa 
fille Pearl à Shaker Heights, dans 
la banlieue riche de Cleveland, 
dans l’Ohio. Leur chemin croise 
très vite celui des Richardson, 
une famille bourgeoise exem-
plaire du coin. Ensuite Elena 
Richardson, journaliste pour le 
journal local, mère de quatre 
enfants, en apparence parfaite et 
presque heureuse, loue l’apparte-
ment dont elle est propriétaire 
aux nouvelles venues, voulant 

faire une bonne 
action. Dès lors, 
deux mères de 
famille et deux 
visions de la vie 
s’opposent et s’en-
trelacent. Leurs rela-
tions vont peu à peu 
se tendre jusqu’à mettre en péril 
leurs vies, ou les changer à jamais. 

Ciné-fille 
Little Fires Everywhere ne fait pas 
dans la dentelle. C’est une série 
de suspense, qui décortique les 
liens entre sexisme, maternité, 
déterminisme social et racisme. 
Jusqu’à quel point avons-nous le 
choix, et est-ce qu’on fait vrai-
ment le choix de ce qu’on fait et 
est dans la vie ? Quel poids ont 
notre sexe, notre couleur de peau 
ou encore notre classe sociale 
dans ces choix ? Quel est le point 
tournant de nos vies ? Qu’est-ce 
qui fait une bonne mère ? Autant 
de questions dont le spectateur 
découvrira les réponses pour les 
deux protagonistes de la série. 
Avec autant d’occasions de parta-
ger l’opinion de l’une ou de l’au-
tre. Le côté thriller de Little Fires 
Everywhere est alimenté par une 
réflexion de fond sur les diffé-
rences fondamentales et nom-
breuses, entre Mia et Elena.   

Tout commence par l’incendie 
de la sublime demeure d’Elena. 
Dès les premières répliques, la 
benjamine Izzy (Megan Stott), 
ado rebelle en guerre contre sa 
mère parfaite, est soupçonnée 
d’être à l’origine de l’incendie. 
On comprend alors que la série 
s’oriente vers un Cluedo où des 
pistes nous seront données au fur 
et à mesure pour essayer de devi-
ner qui a bien pu lui en vouloir au 
point d’incendier sa maison. Ce 
qui se fait à l’aide d’allers-retours 
dans le temps, qui sont réussis.  

S’ajoutent à cela 
plusieurs sous 
intrigues : l’une 
autour d’Izzy, l’autre à 
propos d’un bébé asia-
tique adopté par un 
couple de Blancs aisés 
et que sa mère biolo-

gique cherche à récupérer. 
En plus de l’excellent jeu de 

Reese Witherspoon qui, après 
plusieurs comédies romantiques 
plutôt ordinaires, nous a fait 
redécouvrir son talent d’actrice 
depuis Big Little Lies, les adoles-
cents sont aussi très bons. Little 
Fires Everywhere s’avère brillant 
par sa capacité à montrer com-
ment les enjeux sociaux traver-
sent les foyers, et les tempéra-
ments. Les personnages sont en 
partie le résultat de leur milieu 
social, lui-même influencé par 
leur richesse et leur couleur de 
peau, qui détermine en partie 
leur condition au monde. Des 
sujets d’actualité en 1997 et qui le 
sont toujours en cette année 
2020. 

Avertissement : le spectateur 
découvrira la cause de l’incendie 
de la demeure des Richardson. 
Mais si le voyage qu’est cette série 
est captivant, la fin est toutefois 
surprenante et dérangeante. 8,5 
sur 10. 

Ciné-gars 
C’est une bonne histoire : l’idée 
de départ est intéressante et le 
scénario est très bon.  

C’est une série dans l’ère du 
temps, même si elle se situe en 
1997. Elle parle de race, d’inté-
gration, de choix, de génération 
et de milieu de vie. Ce qui fait 
écho à notre époque. 

Tous les jeunes acteurs sont très 
bons. 7,7 sur 10. 

La série Little Fires Everywhere

Sorties culturelles virtuelles 

La série 

Apprécier l’essentiel

MANON CHALIFOUX – SOMMELIÈRE ET CONSEILLÈRE EN VINS

Pour voir une dégustation: chronique de NousTV : les produits du Québec avec Manon Chalifoux (aussi sur YouTube)

Mine de rien, nous sommes presque rendu la fin de l’année 2020, une année de remise en question, de retour 
aux sources et de perspectives différentes. Je nous souhaite une nouvelle année positive et remplie de petits et 
grands bonheurs, mais surtout, il ne faut pas oublié 2020 qui nous aura permis d’apprécier l’essentiel! Santé! 
Cheers ! Salute !

Toujours intéressant 
de gouter des vins issus 
de cépages moins cou-
rants. Conde de Valde-
mar, grand domaine 
vinicole en Espagne 
(Rioja) nous fait dé-
couvrir le tempranillo 
blanc. Le tempranillo 
blanc est une mutation 
du tempranillo rouge 
et a été découvert vers 
la fin des années 80 
dans la région du 
Rioja. En 2007, il a été 

autorisé pour l’élabora-
tion des vins DOC Rioja. 
C’est donc avec beaucoup 
de plaisir que je vous in-
vite à découvrir ce vin 
blanc à la couleur jaune 
pâle et aux arômes de 
pommes fraîches. En 
bouche, le Conde de Val-
demar est sec avec une 
acidité vive sans être cas-
sante. Une finale longue 
et persistante sur des 
notes de pommes jaunes 
et de fleurs. Magnifique 

vin pour l’apéritif, mais aussi 
avec des huîtres fraiches, un 
poisson grillé avec panko ou 
encore une poitrine de poulet 
farcie au fromage de chèvre 
et enrobée de prosciutto! 
Conde de Valdemar 2019, 
Rioja, Tempranillo à 21,30 $ 
(13385309). 

La Sicile, terroir de soleil et 
berceau du vignoble Feudo 
Principi di Butera nous livre un 
magnifique vin élaboré unique-
ment avec du merlot. Ce vigno-
ble situé dans le centre-sud de 

l’île vinifie ses vins avec 
modernisme. Le merlot 
est mis à fermenter pour 
une période de deux se-
maines puis est mis en 
élevage pour une durée 
de douze mois, une partie 
(20 %) en tonneaux de 
350 litres et l’autre partie 
en foudres de 60 hl. Puis 
une période d’affinage en 
bouteilles de plusieurs 
mois. Le résultat? Une 
robe rubis intense, des 
arômes de fruits noirs 

confits et de cacao. En 
bouche, le vin est sec 
avec une acidité modé-
rée et des tanins sou-
ples. Aucune amertume 
et une belle rétro de 
fruits noirs légèrement 
vanillée. Ce merlot ac-
compagnera parfaite-
ment la volaille grillée 
ou une cuisse de ca-
nard confit. Feudo 
Principi di Butera, 
Sicilia DOC à 17,55 $ 
(10675554).
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Horizontal 
1-   Ils habitent au sud de Montréal. 
2-   Ouvertures dans le pont d'un navire.                       
3-   Sortie - Charançon - Appris. 
4-   Variante de salaud - Agréables. 
5-   Suit zéro - Évalués - Ville du Pérou.                         
6-   Vigueur. 
7-   Blondes anglaises - Sorti de l'œuf. 
8-   Dieu guerrier - Élément - Vieille pièce.                    
9-   S'enflamment moins facilement.                             
10- On les gave - Monnaie - Id est. 
11- Négation - Évoque une certaine légèreté.             
12- Habitent le plus vaste pays - Signal de détresse.

Vertical 
1-   Mesure de la taille (pl). 
2-   Ensemble de disciplines scientifiques. 
3-   Fête - Ville de Suisse. 
4-   Pas divulgué - Morceau de musique - Qui émane. 
5-   Phases d'une évolution - Reste vert - Versus. 
6-   Sur une tombe - Tailles. 
7-   Successeur d'Élie - Similaire. 
8-   Rires. 
9-   Ville d'Allemagne - Scandium - Au Nigeria. 
10- Dans un titre - Instruments à cordes frottées 
      - Police nazie. 
11- Brusque - Langue - Norme internationale. 
12- Sous-évaluées.



 
 
 
 

L’hiver et les pieds 
dans la neige ou les 

pantoufles ! 

L’hiver est maintenant à nos 
portes, même s’il a d’abord 
été indulgent côté tempéra-
ture froide, il faut être équipé 
en conséquence !  

L’hiver signifie pour nos 
pieds qu’ils seront davantage 
couverts. Dans la maison, les 
pantoufles chaudes sont de 
mise. Pour qu’une pantoufle 
soit conforme, elle doit avoir 
une bonne semelle rigide et 
une élévation au niveau du 
talon. Les pantoufles molles 
ne sont pas mieux que vos 
bas et n’apportent pas le 
support nécessaire à votre 
pied ou l’absorption de choc 
lors de la confection des pâ-
tisseries de vos fêtes. Être de-
bout longtemps sur la 
céramique de votre cuisine 
est exigeant pour les pieds et 
le dos, il faut les aider. La lar-
geur est aussi très impor-
tante pour ne pas comprimer 
votre pied qui enfle au fur et 
à mesure de la journée. 

Pour les bottes d’hiver, il 
est important pour la chaleur 
de considérer également la 
transpiration de vos pieds. 
Des bottes très chaudes avec 
des pieds humides vous fe-
ront inévitablement geler. 
Pour diminuer la transpira-
tion des pieds, il est impor-
tant de porter un bas en fibre 
naturelle comme la laine de 
mérino, le bambou ou même 
le 100 % coton qui pour cer-
tain, est la solution. Ce qui 
est important est d’avoir 
une botte imperméable afin 
d’être au sec. Tout comme 
vos espadrilles, votre pantou-
fle ou toutes vos chaussures, 
la botte d’hiver doit aussi 
avoir une bonne semelle so-
lide, qui ne se tord pas faci-
lement. La marche dans la 
neige est instable, il faut 
donc que votre botte soit 
plus solide que la surface sur 
laquelle vous marchez. 

Passez un joyeux temps des 
Fêtes et profitez du grand air 
pour sortir vos pieds dehors !  

Deslauriers & Robert Lalande 
A U D I O P R O T H É S I S T E S

2731, boul. du Curé-Labelle, Prévost 
450-335-1777 

www.podiatre-prevost.com

                                                                                                            Le Journal des citoyens — 17 décembre 2020 31

Réflexion 

Quel est le sens 
véritable de Noël ?

Est-ce encore une fête religieuse ? 
Une fête pour les enfants ? On dit 
que ce sont des moments de paix et 
de retrouvailles, mais pourquoi 
Noël serait-il devenu le moment de 
l’année qui s’impose pour cela ? 
Noël est-il véritablement une fête de 
famille ou une simple fête laïque 
axée sur la consommation de bien, 
de nourriture et d’alcool ? Que reste-
t-il des familles ? Cette année pen-
dant que les célébrations sont annu-
lées, nous avons beaucoup de temps 
pour y réfléchir. Quel sens Noël 

peut-il encore avoir et que peut-on 
encore en espérer ?  

Difficile année 2020 
Une multitude de gens de tous âges 
souffrent pendant cette pandémie. 
Pour beaucoup de citoyens au 
Québec et partout dans le monde, 
c’est l’insomnie, l’ennui, la dureté 
de la vie, l’incertitude, la solitude, 
l’isolement, la peur d’être aban-
donné, le manque d’affection et la 
peur de la maladie et de la mort qui 
se font sentir au fur et à mesure que 
les mois passent.  

Plusieurs personnes ont perdu des 
êtres chers depuis le début de cette 
année à cause du virus COVID-19. 
D’autres ont été emportés par 
diverses maladies difficilement trai-
tées en relation avec les bouleverse-
ments vécus dans les systèmes de 
soins. C’étaient des femmes et des 
hommes; conjoints, parents, amis, 
voisins, collègues, et bien d’autres 
personnes souvent estimées pour 
leurs différents talents, leurs idées et 
leurs réalisations dans nos sociétés. 

Le réconfort 
Il y a de l’espoir, mais nous savons 
tous que ce mal, cette calamité de 
virus est encore ici pour un certain 
temps comme ailleurs au pays et 
dans le monde entier. Gardons en 
mémoire ceux et celles qui nous ont 
quittés. Gardons en vue l’altruisme 

des soignants et soyons reconnais-
sants envers eux. Tout n’est pas 
réglé, mais la solution vaccinale, 
tout complexe qu’elle soit, com-
mence à donner de l’espoir.  

Sommes-nous encore capables 
d’altruisme ? Existe-t-il encore de 
l’amour dans notre monde et quelle 
sorte d’amour ? Que vaut la vie des 
autres à nos yeux ? Que transmet-
tons-nous à nos enfants comme 
valeurs ? Pourquoi si près de Noël, 
écrire ce texte poétique ici et main-
tenant dans ce moment précis ? Les 
émotions sont universelles. Il se 
peut que la poésie soit un panse-
ment spontané sur les âmes endom-
magées et que l’art de parler à voix 
haute des maux qui nous assaillent 
puisse en fin de compte, nous 
réconforter.

Diane Brault 

Qu’est devenu Noël ? Difficile de s’y retrouver aujourd’hui 
avec tous les bouleversements planétaires. Au Québec, de 
nombreux changements se sont manifestés sur le plan cul-
turel et social depuis plusieurs décennies. La dénatalité, 
l’immigration, le multiculturalisme, le plurilinguisme, la 
mondialisation, la pandémie rendent le sens de Noël plus 
difficile à saisir. 

Dans le silence de la nuit, 
S’échappent librement les secondes, 
Elles s’offrent discrètement au passage du temps. 
La pénombre protège la douceur des ombres, 
Et laisse la liberté aux insomnies. 
Au petit matin s’étire le quotidien, 
Se déposent sur les tables le pain et les sentiments,  
Sur le chemin des lignes de vie, 
Les cerveaux s’installent dans la solitude et l’ennui. 
Il nous faudrait écrire avec patience,  
Tous les récits de ceux qui souffrent, 
Aucune émotion n’est l’œuvre du Diable, 
Mais les jours meilleurs se font attendre.  
Dans l’univers de la solitude, 
Toutes les villes du monde se valent. 
Quand certains larguent les amarres, 
D’autres y voient une insouciante dérive, 
Pour les plus âgés le danger, 
D’une vie en abrégé. 
Cherchons un ciel bleu,  
Dissimulé derrière les yeux, 
Dans les espaces libres entre les cloisons, 
Rêvons à la naissance de doux horizons, 
Imaginons que toutes nos manières d’être,  
S’unissent contre les doutes et les abandons. 
Chaque souffrance mérite,  
D’inépuisables étreintes, 
À chaque fureur devrait correspondre, 
Un regard qui va à la rencontre. 
Souhaitons qu’existe encore dans nos cœurs 
Un quotidien fait de renfort et de liens, 
Un rempart contre les idées noires qui naissent, 
Dans le hasard d’une histoire de pandémie. 
Bientôt ce temps de Noël arrivera, 
Passons d’un état à un autre, 
Changeons nos manières de faire et de penser, 
Pour le bien de tous ceux que la quiétude délaisse. 
Souhaitons sur nos corps transis, 
Sentir une brise chaude comme le vent du désert, 
Aussi chaude que l’amour et sa grandeur, 
L’amour qui ne cesse d’aimer, 
L’amour qui nous fait voir l’Autre sans jugement,  
L’amour qui tient tête aux pires tourments. Ph
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Le poireau est diurétique et il se 
démarque pour sa teneur en fibre, 
en magnésium, en calcium, en 
phosphore et en potassium. Il 
contient plusieurs vitamines dont 
les A, C, E, B1, B2. Comme les 
autres membres de sa famille, il est 
fort en composés sulfurés, les-
quels, en plus de nous faire pleu-
rer, font la joie de nos papilles tout 
en nous protégeant contre certains 
cancers.  

Soupe à l’oignon 
et aux poireaux 

Cette soupe, délicieuse et récon-
fortante, plait à toute la famille. 
Gratinée, elle fait presque l’unani-
mité! Ne vous inquiétez pas pour 
le vin, car l’alcool qu’il contient 
s’évaporera dès les premières 
minutes d’ébullition. Et pour 
joindre l’utile à l’agréable, vous 
pourrez déguster le reste de la 
bouteille avec la personne de votre 
choix! 

Ingrédients 
• Poireau, 1 gros en demi-ron-

delles 
• Oignon, 1 gros émincé en 

demi-rondelles 

• Ail, 4 gousses hachées 
• Bouillon de dinde ou de poulet, 

8 tasses (ou plus)  
• Vin blanc sec, 1 tasse (ou plus)  
• Thym frais, 1 branche ou 3 ml 

(1/2 cuil. à thé) de thym séché 
• Persil frais haché, 15 à 30 ml (1 

à 2 cuil. à soupe) (facultatif ) 
• Sel et poivre, au goût 
• Sucre, 5 ml (1 cuil. à thé) 

(facultatif, mais aide à la cara-
mélisation de l’oignon) 

• Huile ou beurre, 1 à 2 cuil. à 
soupe (ou moitié-moitié) 

Préparation 
Dans une casserole, faites revenir 
(3 à 5 minutes) dans l’huile à feu 
moyen chaud, tous les légumes et 
le thym (sauf le persil). Ajoutez le 
sucre, le sel et le poivre, remuez le 
tout (2 à 4 minutes), baissez le feu 
si le mélange colle. Déglacez au 
vin blanc et laissez ce dernier 
s’évaporer en remuant (quelques 
minutes) puis ajoutez le bouillon. 
Laissez mijoter le tout à feu 
moyen doux de 5 à 8 minutes. 
Ajoutez un peu de bouillon si la 
soupe vous semble trop épaisse. 

Rectifiez l’assaisonnement et ajou-
tez le persil. 

Pour faire gratiner la soupe 
- Baguette de pain, environ la 

moitié 

- Fromage râpé, environ 2 tasses 

Taillez le pain en cubes d’envi-
ron 1,5 cm de côté. Faites griller 
les cubes de pain au four à 425 0F 
pendant environ 10 minutes. 
Versez de la soupe (au ¾ de la 
hauteur) dans des bols à gratin 
individuels ou dans un plat creux 
(genre cocotte ou bol à soufflé en 
pyrex, etc.) allant au four. 
Déposez les croûtons grillés sur la 
soupe et surmontez le tout de fro-
mage râpé au choix (ou un 
mélange) : gruyère, cheddar, 
emmenthal, tomme, raclette, etc. 
Faites gratiner au four à 425 0F 
environ 10 minutes. Laissez tiédir 
la soupe entre 5 et 10 minutes 
avant de la servir. 

Bon appétit ! 

*Depuis l’avènement des tests 
d’ADN, plusieurs espèces vivantes 
ont été classifiées dans des groupes 
plus spécifiques. Les membres de 
la famille de l’oignon faisaient 
auparavant partie de la famille du 
lis, les liliacées.

À la recherche du mot perdu  
1  2  3  4  5  6  

 C H A N E L  
 

1 – Chaplin (Charlie) 
2 – Hitchcock (Alfred) 
3 – Allen (Woody) 

   1  2  3  4  5  6  
 F E S T I N  

1 – Fenouil 
2 – Endive 
3 – Sarrasin 

Mots croisés - Odette Morin

4 – Truffe 
5 – Île 
6 – Noisette

4 – Navet 
5 – Écran 
6 – Laure (Carole)
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Concours 

Charade__________________________________________________ 

À la recherche du mot perdu_______________________ 

Qui suis-je ? ____________________________________________ 

Décembre 2020

Nom -------------------------------------------------------------------- 

Ville -------------------------------------------------------------------- 

Âge -----------------------------  Tél.------------------------------------

Charade  

- Mon premier – Un vif sentiment de 
bonheur ou de plaisir.  

- Mon deuxième – Le pluriel de 
« œil ». 

- Mon troisième – La traduction de 
« non » en anglais. 

- Mon quatrième – L’équivalent du 
pronom « il », mais au féminin. 

- Mon tout – C’est un souhait.

 Placez dans la case appropriée, la pre-
mière lettre de la réponse de chaque 
énigme, vous obtiendrez ainsi le mot re-
cherché. 

1  2  3  4  5  

❑ ❑ ❑ ❑ ❑  
1 – Celui de Rudolph est rouge. 
2 – Ornement à cinq pointes que l’on 

place au sommet du sapin de Noël. 

3 – Abri des Inuits fait de blocs de neige 
ou de glace. 

4 – Collecte d’argent et de nourriture ef-
fectuée avant Noël. 

5 – Heureusement! Durant le temps des 
Fêtes, elle est fermée. 

Mot (ou nom) recherché – Noël se-
rait bien triste sans elle.

À la recherche du mot perdu

Qui suis-je ?  
Voici les trois indices qui désignent le même mot.  

1 – Je suis une région du nord de l’Europe partagée entre les pays scandi-
naves et la Russie. 

2 – Certains disent que ce serait ici que réside le père Noël. 
3 – Mes habitants, les « Samis » font traditionnellement l’élevage du renne.

COUPON-RÉPONSE

RÉPONSES DE NOVEMBRE 2020 
CHARADE : 
Cou – tue – riez = Couturier 

MOT RECHERCHÉ : 1  2  3  4  5  
                          G U I D E  
1 – Gruau 
2 – Université 
3 – Insectes 
4 – Dodo 
5 – Étoiles 
Qui suis-je ? La Nouvelle-Zélande

Le gagnant sera choisi au hasard parmi tous ceux qui auront eu les bonnes réponses 
et verra son nom et sa photo publiés dans le journal suivant. Toutes les réponses y 
seront aussi publiées. Le concours est ouvert à tous les jeunes (18 ans et moins) des 
municipalités desservies par le Journal, c’est-à-dire : Prévost, Piedmont et Sainte-
Anne-des-Lacs. Nous acceptons un coupon-réponse par personne, et les fac- 
similés sont acceptés.

Vous avez jusqu’au 8 du mois suivant la parution du journal pour envoyer vos réponses 
Le concours DÉFI continue comme d’habitude, mais la bibliothèque étant fermée, vous 
devez envoyer vos trois réponses avec votre nom, votre âge, votre ville de résidence de 
même que votre numéro de téléphone par courriel à defi@journaldescitoyens.ca. Vous 
pouvez aussi envoyer votre coupon de participation ou simplement vos trois réponses par 
la poste à l’adresse suivante : Les Éditions prévostoises, case postale 603, Prévost, Québec, 
J0R 1T0  

e 
n 

Avec Odette Morin odemorin@journaldescitoyens.ca • www.journaldescitoyens.ca

Le gagnant 
du DÉFI de 

novembre est 
Xavier Duval, 

10 ans de 
Prévost.

La grande famille des alliacées* nous offre, 
depuis la nuit des temps, de quoi donner 
beaucoup de saveur à nos plats. Tandis que l’oignon, l’ail, 
l’échalote, la ciboulette sont passés dans nos mœurs culi-
naires depuis très longtemps, le poireau fait parfois 
figure de parent pauvre de la famille, on ne lui donne pas 
toujours la place qu’il mériterait sur nos tables. 

Le poireau
Odette Morin 
Amusez-vous et courez la chance de gagner, tous les 
mois, une carte-cadeau d’une valeur de 50$ à la li-
brairie Renaud-Bray en participant au concours DÉFI.  

La musique 
« La musique est une loi morale. 

Elle donne une âme à nos cœurs, des 
ailes à la pensée, un essor à l’imagina-
tion. 

Elle est un charme à la tristesse, à la 
gaieté, à la vie, à toute chose. 

Elle est l’essence du temps et s’élève 
à tout ce qui est de forme invisible 
mais cependant éblouissante et pas-
sionnément éternelle. » 
Platon (428-328 avant J.-C.)

Yvan Gladu 

Pour cette édition avant Noël, permettez-nous 
de vous offrir ce petit texte de Platon concer-
nant la musique. Puisse-t-il être une source 

d’apaisement et de réconfort et vous inci-
ter à vous « baigner » dans la musique et 

vous faire oublier pour un instant 
cette rumeur pandémique qui nous 

assaille.  

Joyeux 
Noël !
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Avec l’arrivée des premières 
neiges « sérieuses », un fort acha-
landage dans les sentiers de plein 
air est à prévoir. La ruée vers les 
magasins de sport cet automne a 
fait les manchettes. Vous avez 
équipé votre « bulle familiale » de 
raquettes ou de ski de fond ou les 
deux ! Plus encore, vous avez l’in-
tention de remplacer le gym par le 
VPS (vélo à pneus surdimension-
nés ou fat-bike). S’il vous plaît, 
prenez quelques minutes pour 
revoir les consignes d’usage pour 
assurer le plaisir de la randonnée, 
le vôtre et… celui des autres. 
• Avant de partir : vérifiez le site 

Facebook du centre de plein air 

pour connaître l’état des sen-
tiers. Des conditions de pluie ou 
de neige mouillée peuvent fer-
mer les sentiers. 

• Soyez chaussés convenablement 
pour les conditions de neige. Si 
une neige fraiche est tombée 
dans les 72 heures, n’allez pas 
marcher dans le sentier vélo/ 
raquettes sans raquettes. La 
neige doit supporter votre poids 
pour permettre la marche sans 
raquette. Des sentiers « botti-
nés » ne sont pas agréables pour 
les autres randonneurs et peu-
vent perdurer jusqu’à la pro-
chaine chute de neige. 

• Respectez la signalisation. 
Certains sentiers sont réservés 
au ski de fond, d’autres pour la 

raquette et encore d’autres pour 
les VPS. Respectez les sens 
uniques : ils sont là pour votre 
sécurité. 

• Dans les sentiers multifonction-
nels, soyez vigilant. Soyez 
conscients que les raquetteurs et 
les marcheurs doivent souvent 
sortir du sentier pour laisser 
passer un VPS. Éviter de faire de 
la raquette dans les sentiers à 
forte pente très appréciés des 
VPS. 

• Restez dans le sentier balisé. Ne 
vous donnez pas la permission 
d’ouvrir un nouveau sentier. 
Avec le fort achalandage de nou-
veaux randonneurs, il sera diffi-
cile pour certains de s’orienter si 
votre sentier « personnel » n’est 
pas sur sa carte.  

• Si vous voulez amener pitou, il 
doit absolument être en laisse. 
Votre chien va croire qu’il doit 
défendre votre bulle familiale s’il 
est surpris par l’arrivée d’un 
fondeur ou d’un cycliste. Ou 

encore, dans l’énervement, il 
peut se lancer devant un skieur 
en descente ou un cycliste. 

• La consigne COVID de distan-
ciation de 2 mètres est de 
rigueur dans les sentiers. Exigez 
ou donnez le temps pour per-
mettre la sortie en bordure du 
sentier afin qu’une rencontre ou 
un dépassement soit sécuritaire. 
Si vous devez traverser sur une 
longue passerelle, vérifiez qu’il 
n’y a pas de randonneurs déjà 
engagés sur cette dernière. Il 
sera impossible de garder la 
distanciation de 2 mètres sur 
une passerelle de 1,2 
mètre ! 

• Pour terminer, traitez 
tous les randonneurs 
que vous rencontrez 
comme vous aimeriez 
qu’on vous traite. 
Je vous souhaite de 

belles randonnées 
avec vos amours !

La neige dans les sentiers de plein air 

Si la tendance se maintient, 
il va y avoir du monde !
Anthony Côté 

J’écris ces lignes avant une prévision de 20 cm de neige 
dans les Laurentides pour ce wee-kend ! Avez-vous prévu 
de faire des randonnées en plein air cet hiver avec votre 
bulle familiale? C’est un excellent remède pour vous sor-
tir du confinement !  
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C’est pas un cadeau ! 
À quelques jours de Noël, plu-
sieurs appréhendent le joyeux 
temps des Fêtes, où l’on reçoit le 
cadeau tant désiré, mais aussi 
quelquefois le cadeau qui nous 
fait grincer des dents ou que l’on 
reçoit en deux exemplaires. 

Peut-on retourner ce cadeau au 
commerçant pour être rem-
boursé ? La loi n’oblige pas le 
commerçant à reprendre un bien 
vendu qui ne serait pas défec-
tueux. 

Le commerçant est libre de vous 
offrir de vous rembourser le bien 
ou d’émettre une note de crédit 
qui sera applicable sur l’achat 
d’un autre bien de votre choix. 
Quant au délai pour retourner un 
bien après son achat, chaque 
commerçant est libre de fixer un 
délai qui peut varier, entre autres, 
selon la nature du bien. Malgré le 
fait que chaque commerçant peut 
fixer sa politique de retour de 
marchandises, celui-ci doit toute-
fois respecter la politique annon-
cée dans son commerce. 

Il est donc préférable avant 
d’acheter de vérifier la politique 
de chaque commerçant et d’en 
obtenir une copie écrite ou à tout 
le moins de la faire inscrire sur 
votre facture. 

Dans le cas d’un bien défec-
tueux, la loi prévoit que le mar-
chand doit l’échanger, le réparer 
ou le faire réparer sans frais addi-
tionnels pour le consommateur; 
et si cela est impossible, le mar-
chand devrait rembourser le 
client. Enfin, si vous devez faire 
mettre de côté ou réserver un 
objet, vous venez de conclure un 
contrat d’achat. Si vous devez 
verser un acompte, afin d’éviter 
une perte en cas d’annulation, né-
gociez le plus petit acompte. Il est 
aussi important de faire préciser 
sur la facture la date de livraison 
et, s’il y a lieu, l’engagement du 
marchand de rembourser le dépôt 
et à annuler la vente si la mar-
chandise n’est pas livrée à la date 
prévue. 

Je vous souhaite en terminant 
un Joyeux Noël, une multitude de 
cadeaux à votre goût et une 
bonne et heureuse année 2021. 
Que tous vos vœux les plus chers 
se réalisent. Surtout, protégez-
vous bien et restez en santé. 

 

 

 

 

 
Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi en 
vigueur et ne peut être reproduit sans autorisation.
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LISE PINARD • tél. : 450 335-1678 • courriel : lisepinard@journaldescitoyens.ca
Sur la route

 de la publicité

Avis aux femmes et aux hommes d’affaires 
de Prévost, Piedmont et Sainte-Anne-des-Lacs

Démarquez-vous ! Faites connaître davantage vos services et vos produits aux nouveaux arrivants. Atteignez vos objectifs 
de réussite, en vous annonçant afin que tous vos clients puissent vous retrouver et acheter localement. Le Journal des 
citoyens véhicule votre message avec le courrier de chaque résident, distribué par Postes Canada le 3e jeudi de chaque 
mois. Les petites annonces commerciales sont aussi à votre disposition. Demandez le dépliant.

Pensez-y ! 10 900 exemplaires : 23 000 lecteurs.

Réservez votre espace publicitaire 
dès maintenant auprès de 

Lise Pinard  450-335-1678 

Prochaine tombée, 
le 12  janvier 2021, à 17 h

Par courriel : 
lisepinard@journaldescitoyens.ca

 
Les familles de souche dans les Laurentides ont donné l’élan à l’effervescence qu’on 

connaît aujourd’hui à Prévost et les Pagé en font partie. En octobre 1960, un jeune 
homme, à l’emploi d’une entreprise de Saint-Jérôme en distribution de pétrole, est 
encouragé par son supérieur et sa famille, à se lancer en affaires. Roger Pagé réalise la 
tendance des motoneigistes à vouloir hiverniser leur chalet dans le Nord et crée une 
entreprise de distribution de mazout, d’installation et de réparation de systèmes de 
chauffage. Et c’est parti ! 

Sans argent, mais avec une bonne dose de détermination, Roger Pagé associe à ses 
aptitudes en relation interpersonnelle, le respect du travail bien fait, la soif d’appren-
dre sans craindre les longues journées, qui font de lui un homme d’affaires apprécié. 
Un camion de service, une place d’affaires à la maison et un personnel réduit, mais 
tout de même efficace, tout est prêt pour prendre les commandes d’huile à chauffage 
et éventuellement de réparation/installation de systèmes de chauffage. Dans ses pre-
mières années, la compagnie Pétrole Pagé Inc. étend ses services de Saint-Jérôme à 
Sainte-Adèle. 

Fidèle à ses valeurs fondamentales travail et famille, Roger Pagé marie en 1961 celle 
qui l’accompagne toujours. Il assure le bien-être de sa progéniture dans la maison 
qu’il a construite à Lesage. Toutes ses activités l’incitent à la rencontre de ses conci-
toyens. En 1973, en tant que maire des communautés de Lesage, Prévost et 
Shawbridge, il lance le projet de réunir les trois villages qui deviendront la Ville de 
Prévost, projet qui se confirmera quelques années plus tard. 

L’entreprise prend de l’ampleur avec l’ajout de services reliés à la climatisation, la 
ventilation et de dépanneurs. L’approvisionnement en carburant a ses hauts et ses bas 
mais on s’adapte. Toute embûche trouve sa solution et l’important est de savoir bien 
s’entourer et de s’assurer que la gestion demeure saine.  

C’est avec fierté aujourd’hui que Roger parle de Pétrole Pagé inc. comme étant 
d’abord une entreprise familiale. Cinq membres de la famille immédiate y travail-
lent. Pour lui, la journée commence à sept heures le matin. Il fait le suivi des com-
mandes et il intervient pour aider à résoudre certains problèmes sur la route ou sur les 
lieux d’approvisionnement. Ses relations avec les employés sont toujours agréables, 
car il sait user de diplomatie, et sa démarche est empreinte d’une assurance bien à sa 
place comme chef d’entreprise, mais toujours à l’écoute, avec humilité et respect.  

Depuis  60 ans, le parcours de Roger Pagé révèle un bel équilibre de vie, où le tra-
vail, la détermination et le bien-être des siens et de la communauté ne font qu’un. 
Reconnaissant de sa famille, de ses employés et de sa clientèle, Roger Pagé poursuit 
encore aujourd’hui cette passion d’une vie bien remplie, tant sur le plan profession-
nel que personnel. 

Pétrole Pagé inc. célèbre en 2020 son soixantième anniversaire, un commerce qui a 
fait et continue de faire sa marque à Prévost et dans les Laurentides ! 

PERSONNALITÉ DU MOIS

Roger Pagé, président   
                    Pétrole Pagé inc.

Nouveau sur le boulevard à Prévost

Nouveau ! Nouveau !

Le 3009, boul. du Curé-Labelle revit ! 
Une porte qui abrite deux commerces 
Barbershop station – pas d’équivoque c’est pour monsieur sans 
rendez-vous. 
La boutique –  meubles, décoration, cadeaux 
Choix d’articles faits par des artisans locaux et antiquités 
Instagram La boutique 3009.

Radis Noir vient d’ouvrir 
à Sainte-Anne-des-Lacs ! 
Épicerie écolo qui favorise la culture biologique et les petits produc-
teurs de chez-nous. En plus des fruits et légumes on y offre des pro-
duits fins, du vrac, du prêt à manger et des produits d’hygiène écolos. 
Un seul arrêt au village pour y faire votre épicerie complète et y pren-
dre un café !

450-224-2941 - petrolepage.com

Le 2797, boul. du Curé-Labelle, Prévost 
Une nouvelle station Ultramar un Marché Express et un 
Sushi shop (450-224-5594)

728, ch. de Sainte-Anne-des Lacs à Sainte-Anne-des-Lacs   •   450-327-5600 
Facebook : Radis Noir – épicerie écolo   •   www.radisnoir.ca

3009, boul. du Curé-Labelle, Prévost   •   Un seul numéro : 450-224-3030

Nouvelle administration !

La Gamelle devient Pattes et Griffes  
Se spécialise en aliments naturels et holistiques pour les animaux de 
compagnie : nourriture sèche, humide, lyophilissée, déshydratée et crue, 
sans sous produits. Une chaîne de franchisés qui fait sa marque.

745, boul. des Laurentides, Piedmont   •   450-227-6077

2882, boul. du Curé-Labelle, Prévost   •   450-224-8088

Nouvelle épicerie !

Fleurs de Geneviève devient Nature Florale 
Nature Florale, artisan fleuriste se définit comme une boutique de 
compositions florales uniques. On y trouve aussi une variété de plantes 
et d’idées cadeaux d’artisans locaux. Abonnement disponible et livrai-
son 7/7. Carolyne et Valérie sont fleuristes et propriétaires.

2797, boul. du Curé-Labelle, Prévost

Changement d’administration

60 ans déjà !

COUPS de       de décembre
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S’il n’en tient qu’à Yvon Blondin,
ce lien entre les secteurs doit être
maintenu. Ce résident de la Montée
Sainte-Thérèse s’intéresse en effet
au problème du pont Shaw depuis
plusieurs années et mois après

dégradation certaine de plusieurs
éléments du pont. L’expert conclut
que « compte tenu de l’ampleur des
réfections par rapport à l’âge de la
structure et sa capacité structurale,
il sera nécessaire d’élaborer une

programme des infrastructures, soit
1/3 au gouvernement fédéral, 1/3
au provincial et le dernier tiers à la

éviter une dégradation on a, il y a
quelque temps fermé, le pont à la
circulation lourde en limitant entre

Benoit Guérin

Le pont Shaw disparaîtra-t-il de notre paysage, sera-t-il
remplacé par un nouveau pont " tout béton " ou simple-
ment laissera-t-on tomber ce lien, entre le secteur
Shawbridge et le vieux Prévost ?

Le pont Shaw en 2005

Rénovation,
remplacement
ou disparition ?

N.D.L.R. Le présent texte est un
mémoire présenté à la Ville de Prévost
par un groupe de citoyens oeuvrant
pour la survie du pont Shaw lors des
consultations  tenues pour la révision
du plan d’urbanisme de la Ville le 24
novembre dernier.

Historique 
Le pont Shaw est un ouvrage qui

date d’avant même l’incorporation
du Village de Shawbridge en 1910,

Volet économique
Le maintien du pont comme lien

routier évite que le secteur du Vieux
Prévost et les développements le
long de la Montée Sainte-Thérèse
soient enclavés entre la rivière du
Nord, l’autoroute 15 et la route
117. 

Les citoyens de ces secteurs, déjà
enclavés par la construction de l’au-
toroute 15 dans les années ’60,
’ l d l d l

à la circulation sécuritaire des pié-
tons et des bicyclettes.

Le pont Shaw est aussi un lien de
contournement important et néces-
saire en cas d’urgence lorsque l’on
doit fermer la route 117 et l’auto-
route 15 lors d’accidents. Cette voie
d’évitement que le ministère des
Transports réclame à la municipalité
a servi, au moins à deux reprises,
lors d’accidents de circulation dans
l d

un point de vue unique sur la rivière
du Nord et s’inscrit selon nous dans
le cadre de la revitalisation de la
rivière, de l’accès à ses rives et de
l’amélioration de la qualité de l’eau
en vue de son usage récréatif entre

en lien avec les secteurs bâtis envi-
ronnants.

- Limiter la circulation sur le pont à
la circulation automobile locale
tant pour la préservation de la
structure que pour maintenir la

Mémoire présenté à la Ville de Prévost 

Maintenir le pont Shaw dans son
intégrité comme lien routier

À la suite de cette évaluation du
pont, réalisée par la société Dessau-
Soprin, le ministère des Transports a
ordonné la fermeture du pont pour
une durée indéterminée. Cette déci-
sion apparaît inquiétante, d’autant

ture du pont est  « complète ».
Contrairement à ce qui est écrit sur
le communiqué officiel du 30 juin,
les piétons et les cyclistes ne peuvent
pas aller sur le pont, même si
Claude Ouimet sait que « bien sûr

Pont Shaw fermé… pour toujours?
Chronique d’une 
mort annoncée
Bruno Montambault

Sous le motif de la sécurité, le ministère des Transports a
décidé le 26 juin dernier de fermer le pont Shaw, coupant
ainsi la circulation entre le vieux Shawbridge et le vieux
Prévost. Les citoyens semblent inquiets et leur inquiétude
ne pourra s’estomper qu’à la fin août, quand le Ministère
prendra peut-être une décision quant à l’avenir du pont.

Il y avait de nombreux citoyens présents sur l’historique pont Shaw, fermé à la circulation depuis le 26 juin dernier, lors de la conférence de presse donnée
par le conseiller Jean-Pierre Joubert.
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Des citoyens manifestent leur détermination

Pont Shaw : le suspense
se poursuit
Bruno Montambault

Lors de la journée du 17 août, près d’une cinquantaine de
personnes se sont réunis pour participer à une marche
dont le but était de démontrer à la population et au minis-
tère l’importance de conserver le pont Shaw. Malgré cette
volonté ferme des citoyens prévostois et des élus munici-
paux, le ministère n’a toujours pas indiqué l’avenir qu’il
réserverait au pont patrimonial.

C’est pendant deux bonne heures
que les manifestants, avec à leur tête
un Denis Laquerre gonflé à bloc,
ont marché tranquillement le long
de la route 117, brandissant des
pancartes et distribuant des tracts,
afin de faire savoir aux autorités
concernées (ministère des transports

T ) ’ l

puissent passer, malgré la présence
des contestataires pacifiques. Mais
c’est au compte-goutte que les véhi-
cules pouvaient continuer leur che-
min et il y avait un énorme embou-
teillage derrière le cortège de mani-
festants. Un citoyen a fait remarquer
que « ça démontre bien à quoi ça

bl ’ l bl

orientations que prendra le ministè-
re se fera au mois de septembre. En
attendant, des ingénieurs ont effec-
tué d’autres analyses de la structure,
l i i tè b i é l li it d

on regarde encore toutes les possibi-
lités  », fait savoir Claude Ouimet.
Tout en expliquant que le pont
Shaw ne fait pas partie des priorités
d i i tè i d li

La cinquantaine de manifestants, brandissant leurs pancartes, avec Denis Laquerre en tête qui jouait
fièrement de son harmonica. Ils se dirigeaient tous en direction du pont de la 117.
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Les travaux porteront sur le
tablier, c’est-à-dire la structure infé-
rieure en acier qui soutient le pont.
Selon Richard Thériault, un mon-
teur d’acier de structure d’expé-
rience, le dessous du pont est dans
un état lamentable. Cependant, ce
dernier affirme qu’une fois les tra-
vaux complétés, « Le pont Shaw sera
plus solide qu’avant ! »

Selon les documents de l’échéan-
cier des travaux obtenus par le
Journal, le pont vieux de 87 ans
pourra être ouvert à la circulation le
15 novembre prochain. Cependant,
la réfection ne sera complète qu’au
printemps 2011, puisqu’une nou-
velle peinture doit être appliquée sur
le pont.

Selon M. Thériault, cette opéra-
tion nécessitera un traitement au

Pont Shaw, encore vivant

Des travaux qui
annoncent sa survie
Jean-Reno Chéreau

Des travailleurs compétents s’affairent sur la structure
enjambant la rivière du Nord depuis le 19 juillet dernier.
Cependant, les citoyens de Prévost devront s’armer de
patience avant de pouvoir traverser le pont avec leurs véhi-
cules. Les travaux sur les éléments en acier demanderont
près de quatre mois.
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neuf avait cédé. Un propriétaire de
maison lui aussi a été chanceux de
ne pas recevoir ce chargement sur
sa maison !

Engouement populaire pour
l’inauguration de la gare intermodale
de Saint-Jérôme

Michel Fortier

Plusieurs milliers de per-
sonnes ont littéralement
envahi les quais de la gare
intermodale en cette belle
matinée ensoleillée du 16
décembre.

C’est dans une ambiance festive
que le premier ministre Jean
Charest, a inauguré la gare et le ser-
vice de train de banlieue qui prolon-
gera dès le 8 janvier prochain la liai-
son Montréal / Blainville jusqu’à
Saint-Jérôme. Le trajet de 1h25 de
Saint-Jérôme à Lucien-L’Allier sera
desservi selon les horaires suivants :
5h25, 6h10, 6h55 et 7h25 le matin
et16h10, 16h50, 17h30 et 18h45 le

soir. Le carnet de 6 tickets se vendra
36.50$ et 22$ pour les étudiants et
les aînés

Une navette à Prévost
Les citoyens de Prévost seront heu-

reux d’apprendre que dès le 8 janvier
prochain, une navette sera mise à
leur disposition pour 2 départs le
matin et le soir. Trois stationne-
ments seront mis à votre disposition
et serviront aussi à l’embarquement
dans la navette : la gare de Prévost, le
Marché aux puces, et le kiosque pos-
tal des Malards. Les horaires desser-
viront les trains de 6h10 et 6h55 le
matin et les arrivés de 17h35 et
18h55. Les intéressés peuvent
joindre le 450-224-8800.

Le premier ministre Jean Charest tenant le clou d’or en compagnie du
député de Groulx et représentant pour l’occasion du ministre des
Transports du Québec, Pierre Descoteaux, du maire de Saint-Jérôme,
Marc Gascon, ainsi que du président-directeur général de l’Agence
métropolitaine de transport (AMT), Joël Gauthier.

Engouement populaire pour
l’inauguration de la gare intermodale
de Saint-Jérôme

Notre pont Shaw ! Bien sur qu’il fait parler «ou rire» de lui, car on ne compte plus le nombre de fois où il a du fermer à cause du gaba-
rit endommagé par des véhicules. En décembre 2004, Benoit Guérin écrivait : «Faut-il réparer le pont actuel et à quel prix ? Déjà 
en 2002, un rapport d’inspection du pont indiquait une dégradation certaine de plusieurs éléments du pont. L’expert conclut que [...] 
il sera nécessaire d’élaborer une étude d’opportunité en tenant compte des scénarios de reconstruction et d’élimination de ce lien ».

En décembre 2007, un mémoire présenté à la Ville de Prévost mentionnait: «Il constitue un lien local Est/Ouest important, le der-
nier point de passage sur la rivière entre la route 117 et Saint-Jérôme – Le maintien du pont comme lien routier évite que le secteur 
du Vieux Prévost et les développements le long de la Montée Sainte-Thérèse soient enclavés entre la rivière du Nord, l’autoroute 15 
et la route 117.» Il démontre l’intérêt des citoyens à entrtenir et préserver le pont.

En juillet 2008, on lisait dans l’article de Bruno Montambault : «  à la suite d’une évaluation du pont, réalisée par la société 
Dessau-Soprin, le ministère des Transports a ordonné la fermeture du pont pour une durée indéterminée. [ ... ] Madame Claude 
Ouimet, représentante du ministère des Transports répond : «Si c’est possible, on va essayer de le conserver. Mais si c’est trop onéreux 
de le conserver, on peut construire à un autre endroit […] ou même le détruire s’il y a la question de sécurité qui rentre en ligne de 
compte.»

En août 2008, on lisait dans l’article de Bruno Montambault : « le ministère n’a 
toujours pas indiqué l’avenir qu’il réserverait au pont patrimonial. [...] Il n’y 
avait pas que des citoyens lors de cette marche organisée par le Comité du pont de 
Shawbridge, mais aussi des élus qui appuient la démarche entreprise par la 
société civile. [...] Madame Claude Ouimet, représentante du ministère des 
Transports explique que le pont Shaw ne fait pas partie des priorités du ministère 
en raison du lien routier de la 117, mais affirme que la valeur patrimoniale du 
pont Shaw est en train d’être analysée et que cela va influencer la décision. 
En août 2010 : Jean-Reno Chéreau écrit : « Incroyable, mais vrai ! Le pont Shaw 
est en voie de guérison ! Après avoir risqué de partir pour la Chine en petit bout 
dans un vieux cargo et nous revenir chez Wall-Mart en chaises à soleil, il sera là 
cet hiver comme presque tous les hivers depuis 87 ans ! Grâce à la volonté des 
citoyens » En juillet 2011, Éric Mondou annonce : « Le pont revit – Après un an 
de fermeture à la circulation et de nombreuses tergiversations vis-à-vis son avenir, 
les automobilistes peuvent maintenant avoir accès au pont Shaw alors que sa 
réouverture a été officialisée le 23 juin dernier. 
D’autres articles ont continué d’être publiés concernant le pont Shaw dont celui 
où il a été décidé que la circulation se ferait en alternance afin de limiter le 
poids... et les nombreuses fois où le gabarit a été accroché par des véhicules...

Retour sur les éditions passées 

Il y a 20 ans !
Michel Fortier  

C’est en novembre dernier que le Journal des citoyens a eu 
20 ans. Une initiative commencée en 2000 par quelques ci-
toyens qui perdure et laisse des traces. Au cours des mois 
qui viendront, nous vous ferons découvrir les visages de Pré-
vost, Piedmont et Sainte-Anne-des-Lacs décrits par les arti-
sans du Journal au cours de ces 20 années.

Paru dans l’édition de 
décembre 2006, article  
de Michel Fortier qui cou-
vrait l’inauguration de la 
gare intermodale de Saint-
Jérôme où le premier minis-
tre Jean Charest a inauguré 
la gare et le service le train 
de banlieue qui prolonge-
rait la liaison Montréal / 
Blainville jusqu’à Saint-
Jérôme. 

Dans l’onglet [Archives 
papier] vous trouverez toutes 
les éditions depuis 2000 

2004

2007

2008

La grande corvée de nettoyage des sentiers est teminée

Des pistes de ski de fond
prêtes à vous accueillir

Vous pourrez parcourir les sentiers en toute sécurité,
car la signalisation des pistes a été refaite au complet.

Pistes des Domaines

Merci, c’est grâce à nos
généreux collaborateurs
si le projet s’est réalisé !

Le projet de remettre les pistes des
domaines en état est le fruit d’une
collaboration étroite et de la généro-
sité de nos commanditaires. En effet,
le groupe Proment conjugue le déve-
loppement domiciliaire et le plein air
en travaillant avec les gens du milieu
à la conservation d’un milieu vert.
Parallèlement, Les Constructions
Dalpé qui est le constructeur du Clos
des Prévotois nous assurent une col-
laboration et une aide matérielle très
appréciée.

Soulignons que la ville de Prévost à
su nous encourager avec une subven-
tion dans ce dossier qui s’avère un
succès. Le comité des loisirs des
Domaines à reçu l’aide de plusieurs
membres de différents comités qui
ont participé à cet effort de groupe,
de l’association des citoyens du
Domaine  des Patriarches et de l’as-
sociation des riverains du Lac St-
François. Merci à tous et bon ski !

Activités
SKI DE FOND

2003
•Clinique de fartage
et d’entretien des
skis de fond

- 12 janvier 2003 -

•Sortie à la Pleine
Lune

- février ou mars 2003 -
dates à déterminer

•Sortie, À la décou-
verte des sentiers
des Domaines

- dates à déterminer -
Les dates seront publiées
dans le Journal de Prévost

En décembre 2002, le Comité des 
loisirs des Domaines annonçait qu’il 
était possible de parcourir les sentiers 
en toute sécurité, car la signalisation 
de pistes avait été refaite au complet. 
– La volonté de conserver de grands 
espaces verts à Prévost ne se dément 
toujours pas et le dynamisme de nom-
breux bénévoles qui y participent 
encore aujourd’hui le confirme.

2010



36                                                                                                         Le Journal des citoyens — 17 décembre 2020

Marché IGA Famille Piché 
2635, boul. du Curé-Labelle - Prévost

Commande téléphonique : 
450-224-4575, poste 305 

Commande internet: iga.net

574, boul. des Laurentides, local D, Piedmont 
450-227-4955               R.B.Q. 3096-3268-42

La famille Monette 
et l’équipe de Planchers LGL 

vous offent un chaleureux Noël 
et une nouvelle Année 2021 

gage d’un avenir prometteur !


